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QUESTIONAGRICOLE
galimentation. des vaches an

point de vue du lait ot la
viande

Compton, P, O… 12-L'unsemblée trs-
mestsielle de l'association des cultiva-

teurs du comté de Compton n en lieu

au village, juudi. Lo 2416 président, M.
R IH. Pope, M.P., avait invild norobre
de pervonues dietinguées à porter la
surole. L'honorablu M. @. Joly de Lot-

sinière, l'houorable Louis Beaubien,
du Haras National, le colonel Patton,
de Montréal, ML. Robertson, comunis-
eniro des luiteries de la f’uissunce, ac
compagnuient le Jéputé du comté.
Après avoir pris ie dîner à la ferme

do Hilihurat, chez le sénateur Cochra-
ne, leu distingues visiteursse rendirent
auvillage, oo an grand nombre de cul
tivateurs étuient asseiullée,
M. Pope uyant déclaré la séance

auverte, le professeur Robertson fit
une conference sur la nourriture des
vaches au puint ds vue dulait et de la
visnde. Le savant conférenciermontra
l'économie qui résulte de nourrir les
animaux au moyeu des silos,
M, Joty de Lotbinière adressa ensuite

quelques paroles à l'assemblée. Après
quoi on alla visiter les écuries gt le
détail du sénateur Cochrane.

DEUX INCENDIES À SOREL
Une petito Alle de 6 an. périt daus Ics

fiammes

 

Cinq personnes gridvez=ront bralées

Sorel, 11—Deux incuwriies désastreux
ont ravagé, la nuit dernière, la ville de
Surel et le village de Suinte Anne de
Sorel. Ce dernier incendie a coûté la
vie à une enfant de G ans et mis en dan-
ger de mort plusieurs autres per
sonnes.
A Ste Anne de Sorel, la magnifique

résidence du major Edouard Paul a 6té
détruite de fond en comble. Le feu
d'est déclaré vers deux heures la nuit
dernière dans la cuisine, communiqué
par un four attachô à cette cuisine.
cuisine était sopurde de la maison
même et elle n'était qu’une masse de
fammes, ainsi qu'une grande partie de
la maison quand M. Pau’ a été éveillé
per la chaleur et la fuinée. .
. Le major Paul, éveillé au milieu
d'un immense brasier et sa femme ont
fait des effort. hiéroiques pour sauver
lor quatre erifants, couchés dans les
thambres voisines : mais il était trop
tard. Leplus jeune, une petite petite
lle de siX. ans, a ri ‘dans ‘le
flammes. Yne autre flle-etles déux
garçons Ont été grandement” brûlés,
Just que leur père et leir mère. Tous
Jes cing ne so, BOLL sauvés qu'avec la
lus grande difficulté, au prix des plus

Eulenreusés brûlur 8 t sans le moin-
dre vêtement pour se couvrir'que ceux
qu'ils avaient pour se mettre au lit.
La douleur de madame P-ul, et de

«a famille,fen se + Oy.«nt impuissantes à
au acher sa dernière enfar.t du brasier,
wti ipossible à décrirr ; les cris et les
sauglns de lu malheureuse mrre tiraient
dus larmes À tous ceux qui ont assisté
à cette ecène déchirante, Les pertes
matdriclie- sont considèrables.
Un autre incendie a eu lieu dans la

ville même de Sorel environ une houre
plus tard, Le vieux moulin Vigaeau, la
propriété de M. A. A. Taillon, a été
réduit en cendres, ainsi qu'un yacht
veuf, apvartenant à M. Napoléon
Br chemin, do la maison Napoléon
Bu 1co-mia et lils, constructeurs de
pavires, de Sorel. Il ne reste que la
chewi*ée du vieux moulin. Ce dernier
d'avait pas une graude valeur ; mais le
Yacht de M, Bunuchemin qui vennit
detre términé, était uue propriûté
Bune valeur considérable. -

INCENDIE A CHICAGO
Porto $1,009,000

Chicago,12—On n en ci ce soir le
plus désastreux incendiô dort -on ait
Vétémoiu depuis le désusts de 1873.
Tes pertes sont d'au raoûrs un million
de piastes. Les entrep.0cs d'effet. de
ménage de Srnith, rue Madison ouest
©: le "Dime Museum "de Kubl ut
Middlestan, ont été détruits.
Dans un tras court «space de vomps,

les deux édifices sont dovenus
une musse de (awe. Les wurs
sv. sout bientôt écroulss sur lu
tue Mûdison, et le feu à pris alo +
Ala parti: ‘dare re de sa 1alsun si-
tude a l'eprol, puredeyrosMudigon at
0%, gui 168 Ranities se. ecritcône

wuniqu ‘>s ailxfouétéchAtj-inacehéau
foir ainai qu'À cellosdu téâtée-voisau)

x des pl as fartsn dépit des plus yds .eflart:
tous les edifices, Fae Woe Uniona

 

£u marché, le feu n'en à endèriimaré]
Que la partie supérieure. :
I a fallu db pompes

efforts de 200 I
Fiucendie, :
Francis Gam

D-r des débri
ut lt soires

LA GUERRE EUROPEENNE
L'opinion à» l'empereur d'Alle-

magLo

Berlin, 12—Dans un discours -qu'il a
Proucnus À l'Académie de Marine, à
Riel, l'enpereitr Guillaume àdit que le
Principal rôle ofunst® de la prochaine
I-êrre, incoubai, à la marine, qui de-
SThw'etffor er de Compter lennemi par
Urgeraud ous, Les devel. ‘de la mu:
Tine seront les memes que ceuxzu la
Cevalsrie à terre. Coon A
pes Prochair + manœuvres :; mili-

s4‘726, & ‘dit l’eropercur,- seront con-.
“st-saur les principes siratégvies du
Systeme a~glals, : :

D Epéutsà.Doblis _
ablin,12 MM, Tenner of Deasy,-

Sépute~ ations’ ites, ont parléd Ni
€room aujourd'Mui et l'resembléeàété
dargude “par ve émeute.:: Lesamis
Ces c-ateürsles applaudissalent, tandis
as leurs adverse]ree les sifflaient €
nalement.les deus factions eu font

| e

à.vapeyret les
pomplers pour contrôler

ble, qui avait étéfrappé
8, est mort & drôpital,

 

 

    

   

 

    

TÉLÉGRAPHIE

winrchd au foin, ont 368 décruite. Quant-|

‘|| Expropiiations dels

** * Départ du baron dy Fava
———

11 reste ministro italiena Wash
ington: :

D s'en vn À Komo en conzé

-- New-York, 12 —Le haron de Favs, lo
Winistre italien À Washington, v’esu
ewburque pour )'Buropn hier matin, à
hons du vapeur “La Gascogne”. Plu-
sieurs Italiens marquants et des alla
chés de in légation Italienne sont uilés
le reconduire. le baron de Fava s'en
va directement a Rue.

Dr itovesut, du Ji Progresso Italia
Americanu, a dit bier yue fs baron
HFuva l'uvait autorisé À dire que c'est en
congé noulesmant qu’il d'eu va à Roduv
el qu'il reste ministre 1tahien de Wash.
ington, Le ducteur dit que le sucré-

ve Bluina à Lenu uru conduite intri-
Kante el Qu'il n Outrepausé les litnites
e lu diplomatie. Li croit quo tes récen-

tes dopéches de fume out ÉLé ntivoyGes
pas des journaux français.

LA FRANCE ETL'ALLEMAGHE
L'ambassadeur français à Berlin no

piniut &e l'attitude de l'Emperour
ot au chancelier

Paris, 12—M. Herbette, l’ambassa-
deur tratiçuis, CD Allemagne, télégra-
phic a M. Ribot, iuiuistes des alluires
étrungères, à Berlin, 11 dit que le chac:-
celier Vun Caprivi u's à sun égurd
u'une pulitvsse du circoustance el que

Vompersur, qui s'était toujours wonteé
trés affable, témoigue muintenaut
d'uno coustantw nuuvuilse busmeur à
l'égard des Français que l'anbassa-
deur introduit à lu cour

RESUME DES-DEPEOHES

On dit que lea derniers succès rem-
portés l'opposition, dans lTle du
rince Edouard, lui donnent une mujo-

rité de uue voix dans In législature
lucale, et l’on croit qu’il y nurs pro-
chainement un changement de gouver-
persent el une dissolution de la législa-
ure,
—~11 parait que M. Bender à réusss

dans ses négociations avec des capi-
talistes aipéricnins et que des abattoirs
vont être bientôl construits aux Trois-
ltivières. oe .
—D'après une dépôâche de Nicolet AL

F. Courchtne de St Zéphirin aurait
semé sur sa ternële ler avral.
-—La notaire L. M. Bullerose, com-

missaire du tecensement pour le cuiuté
de Drummond dit qu'il à été nommé
un prêôtreau nomLru des énuméruteurs
de son comté.

--1l n'y a eu rien de nouveau depuis
sumer” uu sujet du dilféreud entre
Iltasss et les Ktats-Unis. ’
7 «=On mande de Waushington que
trois ontantu joualent avec une
boite remplieen parvis de nitro-glycé-
rine, quand celle-ci fit explosion. Deux
des enfants Out été Lués Sur le coup et
le troisième cal blessé mortellement.
—Les délégués de Terreneuve

Londres pourront exposet leurs griefs
Alu barre de lu Cbumbro des Com-
munes.
—On vient de recevoir à Londres la
remière consignution d'échantillons
© tabac chinois. Lu Chine veut faire

de lu concurrente sar les marchés
ouropéens. Co.
—On a trouvé jusqu'ici les cadavres

de 451 victimes du naufrage du steamer

 

 

| Utopia", le 17 wary dernier dans la
rude de Gibraltar, el qui avait à bord
700 iminigrants italiens.
—LLes socialistes français ne s’enten-

dent pas au sujet de la grande demons-
tration du 18 mai.
Les uns veulent demander la journée

de huit heures, les autres s'opposent
parce qu'ils pensent que le gouverment
n'en lata rien. :
+ Sir Provos Willlam Wallis Parry,

le doyen des amiraux de In marine au-
’luine, à célébré son centième anniver-
aire, samedi. Sir William, est né à
Hulifax, N. l£,, le 21 avril 1791,
La frégate** Heninlaya | est entrée

en rade 5 Plymouth, Angleterre, hier
vennat des Indes, Deux cents suldats
unit été utlsints de lu grippe. peudant
les derniers quinze jours, mais il n'y »
pus eu de décès. .

l'Ile d'Orléans & Qnébec— Las pont du
est condamné.
--Le gouvernement belge a élevé

à Auvers au raug de port de première
cliuise. . :

. Grandbois, député de Témis-
cousta AUX Cominunes, est sérieune-
ment Malade et il est parti pour aller
dina le sud.
—Le gouvernement français a per-

tuis que le corps du prince Napoléon
suit inhumé à Àjaccio.
—Le conseil de viile de Québec à dé-

cidé d'exétupter du taxes. sauf la taxe
28 Peau, pendant 10 une, In suunufuc-

> luinages
al oly&que71.positions À remplir

ansle pérsonnel du bureau
etil à'ôté faitplus de

2,000 dumanues, : UTnePE >

—Uu syndicat de capitniistesdYor
.kohama 0 3,Shangl-abi aptachets deb)
-mmings au Japonut leur développement”
profaët d - grands profits. À
Les ;grapdes. manufactures ‘.de.
chaussures sont fermées à San Fran-,
cisco et des milliers d'ouvriers sont
suns tra’ ail pour-un temp” indéfini. B

pas

-PLAIRITES
rue Notre Dame

Ÿ ‘Las commissaires et éxpropriateurs
de la rue Notre Dame-East ont étéasser-
wentés’ce matin pour se mettre à l’œu-
vre aujourd'hui même. oe
Quelques citoyens ne paraissent pas

gouter lanorsination de M, Masse,
prétend-at qu’il ne connaîtpas suffi-
saminent le prix de la propriété à
Montréal où il réside depuis relative-
meut peu de temps. 4 1

C'est un monsieur venaht de France
q'ii à été nommé grâceà l'influence de
son beau pè-e M.Jos. Dubamel,conseil
:ê. le-Reine, malgré l'opinion défvora
ble au l'avocat da la cité. 1,
La cour, présidée par l’hon. juge

Wurtele auraitdéclaré qu’elle nomme-
rait enfin M. Devlin, N.. Q., dans une
‘prochaine expropriation, !

 —Rév. J, B. Huff, Florence, écrit:
.—"C'est avec un graud plaisir que je
rcanstate les bons effets que j'ai obtenns

-par l'usage de'la** Northrop &Lyman:
Vegetad e” pour 1adyspepsie. Pen.
‘dant plusieurs années’ tous les genres:
d'aliments fermentalent eur monSe:
mac, en sorte qu'a avo) hy
Féprouvaia des sensations très doulou-;

reuses;mois depuislu jour oùje com-
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Simple question de bon sens

Certains esprit ne peuvent la
comprendre

Ou pintôt Iour jalousie les fait mentir

Pour condamner quelqu'un en matiè-
re Lygienique comme en toute autre
matière, il faut s'adresser à une per-
soune compétente et impartiale, L'ann-
lysus Tuker Edwards cest couipétent
quand il est laissé à lui-même duns
toute lu force de ses fucultés, et las
geus qui savent cequ'iladisent lorsqu'ils
parlent d‘anslyss chimique de thé, café,
vu liqueurs, savent que ce spécialiste
duit lui-même choizir les échantillons
des matières dout il veut counaître In
pureré. Si cet analyste se luissait ap-
purter du thé, du café ou des liqueurs
par des ennemis d'un marchand épicier,
Qui lus derasent que ces eus chandives
vtt été achetées chez celui qu’ils détes-
Ueusl, pourrait-il se fler A ces vnvieux ?
Non, eévidewnment, et quand mêwc
les épicerie analysées  seraivot
faisifiées, on ne pourrait pas
coudamner les muarchaudises sans
faire prouver à ceux qui les ont appor-
lôes qu'elles surtunt du magasiu en
question, Ca saute aux yeux de tout
humo de bon sels.

lt paraît que le //rrald, Jui, est trop
aveuyle pour voir cela, Parlaut de lu
unlyse d'un worceau de gluco apporté
A M. Buker Edwards pur MM, Hégault
ot Beckett, qu'ils out dit être vortis du
lu glucière de MM. DesTruisinaisons et
Bernier, lu fferaid blame le président
du Cusrvité parce qu’il n'u pas soumisle
prétondn rapport de M. Bake: Kd-
wistds aul tuembres din comité,
Le Acratd ment effrontément quand

il dit que le chifun apporté a M. Rud-
ford était ndressé au cumité. C'est
Juqterneut purce que ce chifton n'était
pao ndressé au contd qu'il n'a pus été
reçu.

SL quand même 1) aurait été ndressé
AU COILILÉ, Celui-ci n'en aurait pas fait
Fund cas, puisque M. Baker Edwards
‘après le Zlerald lul-ruëme à analyoé

un motcenu do glace non pas choisi
par lui-même À l'établissement de ln
Comyagute, (ais apporté par MM.
Heusult et Beckett, ennemis de la
nouvelle glaciore. Veut-on avoir des
preuves de leur julousre ?
Pourquoi ne se suut-ils pas plaints

lorsque !u Compagnie eulevailisa glacez
Pourquuif Ah! C'est, parce qu’ils a-
vaieut qu’ils ne pourraient Jamuis
faire condataner un Lussns puteuts par
le gouvernement d'Oliawa, spprouvé
deux anus durant par le Bureau de
Sunte ut le Bureau Provinci: d’Hy-
gidne, et ils ont attendu que lu Cuom-
pugnie Mit prête À prendre des ordres,
dans l'eapoir qu'ets jeusnt du doute sur
lu qualité de leur glace, Ja saison dus
Ordres serait pastoe el la vente de Ia
glacé wanquée 20 Ta
Autre prepye: Ces messieurs sdnt

nllés trouver ls compagnie l'hiver der
mer st Jul -ont dérauudo : ‘’V'ouillez ne
pus vendre votre glace moins cher que
nous, —"lrès bien. Ou fixu Un prix, la
Compagnie dixtribua des vsculaires
mentivunant hi: prix convenu. Mais ses
enews tsetrent nussiol les prix,
Une preuve de l'Lyputisie de M. Hé-

naûlt : il dit publiqueruent qu’il ne de-
Tuasdé pus mieux que de voir approu-
ver le principe de ces bassins el après
l'approbution du toutrs les autorites
gue nous avohs DOILMÉES, Î) cherche
Mmaludroitement à fuire condainner Ia
&lace surtie des bassins de ls compa-
nie.

8 Et encore, qu’elle est cette prétendue
cotidamnation de la prétendue analyso
de In prétendue glace de la compagnie ?

D'après le Heruld, elle cousiste dire
que Ja glace en question ne doit pas
êLre miso dans les liqueurs, l'eau pots-
ble, lu lait, etc, wais qu'elle ne doit
rervir qu'aux bouchers, et duns les
réfrigérateurs.
Et le confrère du Herald dit que le

comité, avast de trancher la difficulté,
uurait dû recourir à un arbitre pour
décider entre lu prétendue analyse de -
M. Edwards et celle du Dr Ruttan,
que nous répétons ici parce qu’elle con-
tenuit plusieurs fautes Lypographi-
ques dans notre édition de samedi

Luturatoire chimique de)
l'Oniversité MeOili.

Fucuité demédecine. .
Montréal, 7 avril 1801.

Au comité de Santé du Conseil de la
Oitéde Montréal.
J'ai analysé un échantillon de glace

choisi par woi-twôtne, À lu glacière de
lu Puissance de St Henri.
J'ui trouvé cette glace, en autant

qu'on peut sun assurer par l'analyse
chimique, parfaitewent exempte d'im-
puretés contraires à la santé.

R. F. RUTTAN.

Le confrère oublie que la Compagnie
à justement eu recours à l’université
McGill comme À un arbitre pour déci-
derà lademandeenfantine deMM. Gau-
thier, Tuovey et Clendinneng, qui
avait raison, de M. Radford, inspec-
"Leur-d'égoûts, d'un côté ; ou du méde-
léfnd€aville, son supérieur, du Bu-
reaù Provincial d'Hygièneet de ln ma-

‘McShane et autres,dé l’ävitie côté;
“;1i faut en finit avec les arbitrages

Inutilee, _.* “ael
35 ~ Léterre est ronde a .
"Nous prétendond que ‘la terre es

P > que c’eêt vrai.
Nous prétendons -aussi que l’Huile
Jaune de Hagyard guérit les entorses,
les contusions, les brûlures, le rhumo,

 

me. la névralgie, ettoutes les maladies
douloureuses et inflammatoires et
nous savons que cela est vrai. L'Huile
Jaune est un vrai remède de famille

ur les infirmités et les blessures chez
’hommeet les animaux.
 

Ne désespérez pas de guérir votre
mal de tôte quand vous pouvez si faci-
lement obtenir les Petites Pilules de
Carterpour le foie. Elles effectueront
une guérison prompte et permanente.
Leur action est douce et naturelle.

8ps

LA POUDRE A PATE

S FRIE
>

=000K$. FRIERaRE
: & .- “BANNIT
a      “linepçél l'usygetéIa. ctatile Dis--

pencheHEEgepalngvinent,
i et JS  

 

       
 

vrité du comité. da-Sänté,. le maire,

‘le croup, lo mal degorge, le rhumatie-

ND.Pension
a

x

"LES CHEMINÉES
Le prix de leur ramonage sui-

vant le cas
‘Quelques citoyens so plaignent qu'ils

sont trop chargés par les Tarn
qui nettolent les cheminées de leurs
résidences.
Voici le prix officiel fixé par les rè-

glements municipaux, et que les rasmo-
neurs n'ont roit d'outrepasser.

8'ils exigent plus, les parties intéres-
sées peuventles traduire devant les
tribunaux. .

Par cheminéo, 1 élage........... Bots
2diages.......... 10cts

so 8étages.......... MBcts
“ 4 étages.......... Wcts

Maintenant, les ramoneurs ne peu-
vent pas forcer les gens A faire ramo-
ner plus de 3 fois par année.
Lorsqu'il à plusieurs ménages qui

se servent d’une cheminée, ils contri-
buent tous à payer les ramwoneurs.
Si quelques citoyens, n'étant pas

près ou refusant pour toute autre rai-
son de faire nettoyer ieurs cheminées,
vant plus tard demander à l'hôtel-de-
ville, le service des rawoneurs, ils doi-
vent payer 2c. par cheminde, quand
même leur waison n'aurait qu’un étage

uv hau

Félicitations méritées

Notre ami, M. Ohas. Thibault, « reçu
du savant économiste catholique en
Frunce, M. Claudio Janet, unie lettre
d’approbution et de félicitation au su-
et de lu conférence sur l’économie pu-
iugue qu’il a donnée. il à quelques
serpuines, à la salle du Gésu,

L'opinion d'un ministre.

En très peu de mots le Rév. Ÿ. G.
Hawkins pasteurde l’ glise Baptiste,
Fenersville, Mr, U, S., s'exprime ainsi,
le 9 Février1800 : ‘‘ Lhuile St-Jacob est
sins pareil pour les douleurs les contu-
sions, les blassures de toutes sortes,ete,

 

A VENDRE.—Deux étalons, l'un de 2
ans pesant environ 1800 lbs, l'autre de
3 ans pesant au-deld de 1000 lbs, tous
deux § clydesdale, sains et beaux, ete,
dowptds. S'adresser à À. Richardson,
Napierreviile, P. Q
 

 

FATHERGEN

Es
Menton

REMEDE NATUREL POUR LES
Attaque d’Eplilepslie, mal caduc,
—Hystorie, Danse de St, Vite,

- ladter/Nervouses,Hy »
coudrie, Mslancolle, Ine~
briete, Insomnie, Etour-
dissement, Debilite du
corveau et de la mo-
cle epinierc, &c.

Cette médecine agit directement sur les
centres nerveux. calmaut toute irritation et
augmentant l'effusion et Ia force du fluide
nerveux. Ella est parfaitement inoflensive
et ne laisse aucun cffot désagréable.

Fort et en Bonne Sante.

 

 

RUTLAND, VT., Nov, 1588
.M.0. F.Cummings écrit à la date ci-dessus: Mon
attention fut appelée sur Je Romède pu Tonique

gan,erveux du Père Koenig, par lo tv. M. Loner,
au Jour de lan. L?atné de mes enfants était atteint
de l'éplispsie depuis l'âge de 11 mois, et rous avons
consulté plusieurs méd 19,Kans succès, L'enfant

porRAGETo cigaréSonor

AVIS
“ LA Société d'Agriculture du Comté de Chatn-
plaisoffre edante Ji magnifique étaloc re
bein ydea e © faCt Pulte, aveu

Pour jos conditions s'adresserà Messieurs N
clean}Huarasuta Directeur de Iu Baroiaw. de

¢ de Hatiscan, oudo M. T'
Trude}, Directeur do HUProsper, Loophile
Ble Generiéve de Hattacas [a 16 Mars 1571.

~ W. TRUDEL
Gino Be.Tree.

 

Fumes le cigare Sohmer.

BUREAU DU

ALUMINUM AGE
67 Cinguieme rue E. Ciucinuati, 0.
Un journal de science Mécanique dennant

des renseignements précieux :
Toutes Jus nuuvelles les plux récentes aur l'4-

luminum et 8u fabrication.
Dow lorpériences tree intéressantes an aujet

du nouveau métal L'uni Jamain Gucore été pu
bliées. Des articles brillants. claire, friatles, ai
intéressanl pour tout le moude ct sp<cialetment
au point prufesaiqunel et cuininerciai atricte-
nent en conformité avoc an degré inoral éleve.
© L'Aluminuns ADe ” out un der rares JOUFLAUR
Qui ont Unix trés grande circulation. Cinquante
centine par ankéo. y compris un souvent: en
Aluminum pu: battu ave lo" Lord à yer”
Eravé valant son puids en OF,
"L'Aluminum Age” cl le seus journal daus

le pays qui enseigne l'avancement Ge Là science
duns lew difforents procédés pow Ju tabncation
Qu nonveau tnétal groupant des iètes nouvel
166 d'un À LOU» datin Ka profession. afin de créer
la concurrence, slmpliier Ju production ot ron
âre à mellleur marché le nouveau ILétal pour
l'avantugo de ce pays. Copiv d'echiantillosn dun-
née gratuitement

 

 

Fumez le cigare Sebmer.

AUX CAPITALISTES!

Seront vendues par Encan Public,

JEUDI. -< IG -- AVRIL -- 189!
A 13 AEURES A. M.

“Æs proprieles cunnues sous lo nom
=e DR =a

MAISON CADIEUX
tuees sur FAAVENUE CHAMBLY,entre lea

ruts Visitslion et Beuudry.

 

 

Ces proprietér uyent ets divisdes el re-cadas-
ttn revonl vendues on 10 lots oe sent.
Peu d'arcent COMpUNL ser doluatidé aus In

vente
l’out 1€s plans etantres détails où pourrs sa

Greme: au bureau du curateur ou des cucan:
wun .

D. PARIZEAU, Curateur
Coin des rues Craie et St Denis.

SENNINU & BARSALOU.
12m-1Ga Eucanteurs
 

 

   
     

   

 

  
   

COGNAC

E. PUET
Cognac E, PUET 1…edaille A toutes Jos

expositions Hautemeur recommandé pur
lex médecins
BIT ‘£ RBIKINA 4 médailles d'or. ‘l'ont-

que tdige-Lif eL supérieurs tous lea bitter
cuntius,
Liquenrs extra-fines de In ma:sox Gravel

Guillois & Citb 33 iLeGuillte Gor 6L dipl
mus d'honneur.
ULES GIROUX reul agent génerui, Ne

J lb el ts rue Claude Montres
Antiux LEFAIVI:K Représentant.

  commença A re lec a ses la
fignre, indiquant certains signs de difficuité à la
vue gue jo ue puls exactement définir. Mais après
lui avoir donné du Tonique Nervcun,il devint beau
et n’a jamals cu de convulsions Spileptl ucs, ct au
fourd'hul il est fort, vigunrrux ct pt € santé

Ce temédo qui a éte préparé par le REVD
KQINIG do Fort Wayne Ind., dopuis une dizat
nad'anntos esl imanniacturé sous sa direction
par la Cie Méclicnio de Kænix 50. W. Madison
ovin de la rue Cientou Chicago, LL. $1.25 lu bu
Lellle 6 pour 86.00,

A vendre che

 

MEDICALE

UNE CARTE
A ceux qui souffrent des crrours ot dos Indigo

crétions de ls jeunesse, de la faiblesse norvouse,
doaccruCE précoce, do ln porto de la viri-

, ete,

 

‘enverrui une recctto qui vous guéri.
ra SANS RIEN EXIORR. Ce grand reméde été
découvert par un missionnaire dans l'Amérique
duaud. Envoyez uneenVoloppe portant l'adres
so du Lavp Jogxru T, IXMAN, Station U,, Nuw-
York. 1351-24
 

    
  

pe
ë

Les PetitesPITaTes dé Carter pour le Pole

GUERISSEN
lde tête, et soulagent tous Jus troubles résultant de

Jens vilieux qu setae, tele que: Etuurdisserments
“Na Bomnoterce, Fatigue apree Jes repas, Douleun
dans ie côté, etc. Quoique leu: plus gonnd succés ait êté
de guérit

«À

de the bilieus, cependant les Petites Pilules de Cue er
pourle Poic sont également bonnes pourla Constipation,
ruérisant et presenantcetinmaladie ennuyeuse. Elles
Corrigent aussitous d de l'estomac, olinitilent le
foie et riglent fea initestios Bi elien ruésisanient seule

DE TETE
ioouftrentElles seraientencoreTTeeceuxhh ba

l'arzêtens pas ui en feront une

pestourcreat ces poulespluies sl précieuses dans

tant de ess, qu'ils ne Toudront plus 9 eu passer. Mal
après tout le mai de the

LIEUX
chemut de tant d'existences, que c'est dar:8 08°

loueLavaoes Thotoes nos Tues. Noe pilules
ériege e dau n'en fon

apotes piges de Carter t
à rien.
le Fois sont très

ties rts faciles à prendre. Une ou deux sout une
008. v

Funicz io cigare Sonmer,
 

CASTOR FLUID DE GRAY
chute des cheveux et en activer lu ue. Au.
tree xpecinlitée . Grays dental peariine pour les
dents, Gray's razonaceous dentifrice ur les
dents, Gray's Chloralyne pour le ma) £dent,
etc. ete

HENRY R. GRAY,
ChimistePharmacien

152 rue St-Laurent.

LA GRIPPE |
Prévenez uso attwque en prenant Qu

VIN DE QUININE DF CAMPBELL
Atiéger la durée de l'attaque en prenaut 40

VIN OF QUININE Dr CAMPBELL
QuazG l'attaque est pasrae, ramenez Is range

viguurcuse en prenaut du

VIN DE QUININE DE CAMPBELL
 

Fumez le cigare Sohmer.
 

REMEDE DU BR. SEY
Jo GRAND N.LMEDE FRANCAIS contre

te Dyspepsie, Les Affections Dilleuses, ta
Constipation, ot toules les Muladies de
d'Estoinac, du Foie, et des Intestins.

TRADE M

 

Ja NEMEDE DU Dr. SEY esl un comport

des arutnatiques les plus puss, qui stitmuse ies
fonctions digestives et qui Juin d'afaiblir
la plupart des médicaments, touide au contraire
et vavifié.

De plus, Il contient une substance qui acit
directement sur les intestins, de aorte qu'à
petites doses i) prévient et guérit Ia constipation,
et à dotes plus élevées, il agit comme no des
pureauifs les plus efficaces.

Dr. SEYpeut Etre pris à L'importe quelles doses
sans Jératgur les habitudes ot Se régimede eviui
qus le prend.

Vendu pur les Fharniaciens, $ 1.00 la bout.

S. LACHANCE, PROPRIETAIRE,

1538 & 1540 Rue Ste-Catherine. Montrea!
 

M. VUUETTE N. F. MARTIN,

M. GOUETTE & CIE.
MANUFACTURIERS DE

{ Portes, Chassis,-Jalousies et Meubles
Moulures, Tournagce et Découpage

Mauufacture sur ic Caux! arriétedu W. O'Gi:-
vig, rue des Seiuousrs

Telephone kell 8376.
Lureau Tetupuruire : No 145 rae St Jacquos.

MONTREAL

Tééphons 20d, Telephone Fédéral N17
27-lan
 

Fumez le cigare “ohmer.

THIBODEAU & BOURDON
123 Rus Str CATHERINE

Cofr. de ke Tua FAPINEAU. MONTREAL
Lucoustaminent en mains whe Quan.

  16 conmdérable do

BOIS DE SCIAGE SEC
qu'ils venden: à LAS PRIX

Vente par char et par plie avec légérs avance.
6039,

    

 

GUERISON PROMPTE
—DEE—

RHUMES = = BRONCHITES
—— PAR LE—

SIROP de TEREBENTHINE
N. B.~Demaudez-le toufours cumme

suit:
SIROP DE TEREBENTINE DU

DOCTEUR LA VIOLETTKE

En vente chez tous lès pharmaclionà

60:LEFLACON=

 

  
 

LE MEILLEUR REMEDE

CONTRE LES VERS
— LES—

Chrêmes DE ChocoLaT

De Dawson
EN VENTE PARTOUT

25 ots In Boîte.

T

 

T'aivani le lavage |Parfaitement
y En se servant du

Promptement, |Savon Gilt Edge
Faciloment. deStrachan,
 

t strcement les et D var
teur ictloeagréable tousceux guj on foul usage, Ru

fiolea ds 29 cents : b pour. En vente par Jes phar
maclens partout, où aavozées par lamalle Adressezen

Tih MTDIEINE £8, [NEW YORK, E. 0.
Pilules Petites. Dosa Petite. Prix Petit.

+

A
a
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Française
LAVIGNE Pak deb

 
+

 

Rideaux!Rideaux!
DE 40LA PAIREPI

; SEEDOMINION STEAM LAUNDRY
ROME, via dolTritoneNo'86° =AU,

2

3 ‘’ ERNESTMIREAU

  

 

A. HURTEAU & FRERE
MARCHANDS DE

BOIS DE SCIAGE
92 RUE SANGUINET

MONTREAL.

ides rues SANGUINET ot D'ORCAESTERQ
Es
oO
un

TKLKPHONE No 106.
Sussin Wellinglon eu luco aes bureaux

du Grand-Tranc,
TKLEPHONK No 149

L. DEMERS
MENDISIER ET CHARPENTIER

56--RUE ST DOMINIQUE--56
Toutes sories d'ouvrages cD boli exeratds

Avec soin et promptitude,

CHARPENTE
Et Pio, Epinette Rouge, etc, Cèédre Rond

fendu et tocaux scies,

 

 

Bet de sent, Fin, Epluette, Bois Franc, etc,
biancti el embouvets, le tout offert

& LOL Marché par

D, PARIZEAU
COIN DES

RUES CRAIG et ST DENIS
6514 RUE LAGAUCHETIERE

SE NOTHE-DAME, près de la Guro da Paci-
RU fique, Montréal. *

PRINTEMPS
N'ectliez par d'aller voir le magnifique ar

tortiment de marchandised
du printemps

Chez L. C. De Tonnancour
— MARCHAND-TAILLEUR—

Neo 8 Côte ST-LAMBERT.

DUCHARME, LEDUC & BOURQUE
Kièves diplomés de l'Ecole Polytechnique,
Ingénieurs civi.ue, Anpenteurs et Solliciteurs

do Brevets.
33 rue St JACQUES, (Bâtisse de l'ETENDARD)
Analyses do mineral 61, Bell 2901

N. LANDRY,
Desainateur et Graveur sur Bois

EST DEMENAGE AV

No 35 RUE St GABRIEL,
Patlése de LA PATRIE

 

 

 

 

1;s meilleure préparation pour empêcher la

    

Chose impostante à noter. le REMEDE DU 1

“GUARDIAN”
Compagnie d'A ssurance sur le

Vie el contre l'Incendie
DE LONDRES ANGLETERRE

KIABLIX KN 121
 

CAPITAL = = =
FONDS INVESTIS ly
Echt Zéneraux

\

ROBT SIMMS a.
pour le Canady Joe DENHOLS, Mont.
Police d'Ar-uranco conus ie Feu acceptée

No 45 ruo St Sacrement,

- 510,000 09
21,710.00

J. BH. PILLET, B.A, B.C.L DC MACLKAN BA. BOL

PILLET &« MACLEAN, .
AVOCATS ET FHOCLUREURS ETC,

146 St Jacques, (Vis d-vis 32-L re ftses Lawrence Tall)

M. Piltet eatgradué L I por. = u ~ eiMcGill ot Manfiote i dos Une
 

J. A. DORVAL
—0: RELIEUR :0—

Livres Blancs, Reglsge, rovhures, Ble.
89 ruo ST LAURENT (Bloc ftublilardt)

2496-1 a0.

J. HL. LECLAIR
ARPENTEUR

CONTECTION DLS CADABTKES Lt LIVREN DR REP
YOI. ARPRNTAGES PRIVÉS KF PUBLICS

BHKVKIS L'INVENTION ET MAR.
YUE DK CUNMMERCE,ETC.

No 62 ruo St Jacques, Montroal.

J. HL. BERNARD
ARCHITECTE

Chambre No 19, Imperial Buildiug
PLACE D'ARMES

MUNTIEAL

J A GRENIER
ANPENTEUX, INOKNIEUK CrVIL, BOLtICTTSUES

DE PATENTRA

BUREAU: Chambre No 5 Mechanics
BuildingNo W2rue St Jacques.

J. EMILE VANIER
tarcicn élève de l'école polytechnique) |

INCENIEZR Crëll ET ARPENTEUR
107 rae St Jacques

En face Au Carré Piace d'Armos

Demande de TREVET DINVENTION, Mar,
que de Commerce, etc. preparées pour le a

-* l'etranger.

FELIX BOISMENU
ARBITHAGES, EVALUATIONS

Burean de Propriétés Foncières

17 Côte de la Place d'Armes,

HEOTOR PREVOST & CE
COURTIERS EN DOUANE

No 30 rac Saint-Francois-XÆaviez
Téléphone; 1718.

Di J. G. A. GENDREAU
CHIRURGIEN-DEN ISTE

No 20 RUE ST LAURENT
—0

puEs traction de,dentaSan flgulçer-. Dentien
s roc es pus nouLei) Téleplona told py
N.O. ROCHON

APTISTE-PEINTRE
Anclen élève de M. N. BoOURI:A8SA, à trance
té sen Ateliers au No 1349 rue Noti1s-Da=e
SraczaluseTr: Décoration d'Eglises, intérien

uts, Tahlvwaux, Durures J
rcare, eLsoigue et Loalle >

Adis

 

 

 
 

 

A MaLond,

sculptures eu tout

M. GARAND & E. L. NORMANOIN
—— NOTAIRES — .

10 ruo St 3JAMoER£, Mo-trea)

ff ARCENT A PRETER Ua

HkURES DF BUREAU—Das 9 LM AGP. MM

V. LACOMBE
ARCHITECTE ET MESUREUR

897, RUE SAINTE SATHER'AE,897
MONTREAL.

O0. FORTIN
MÉDEGIN VÉTERINAIRE
Heures pr Bunrau—Des trs à 10 bras A. 2S

de h“aGhre P. "1.
2éle.*one FAdéral 287,

BURRAU EI INFIRMERIE

Ed 12 RUE ST - URBAIN
Residence: 165 rue du Chamy de Mars
&#Sosvices à toute beure,

ENVOYEZ
Votre linge « la Euanderie Union à

vous ne voudrez “lus le fuire
laver ai rs,

No 1851 RUE SAINTE-CATHERINE
(prée 0 Ia rue St Constant)

Tout l'ourrasat

 

 

 

 

e est faita lamain. Aucun pro
chimiq'e L est employé,

H, GENDRON,
Propriétaire.

Téléphone Dell No 6:09, 16>1n0

ROBEPGE & SHEPHERD
MACHINISTES :

RUELLE WHITE"*—1.3 RUE VITRE
écution de toutes sortes do travaux en fer,

Nousae Sree atienuon speciale a line
tallation et r& aration do mnchincrios,
Chassis d'I'bprimouns fails sur cow nende,
Couteaux à muchinos, aiguisés sur meulo ais

A eau.
oSatiiagesamachines pour bijoutiers et or

ries commandes exécutées pronipton sat

“ECHANTELOUP
Fondeur en Fer et en Cuivre.

MANNFACTURIER DB,

CLOCHES Peur Seite,Sonvonte

Horloges et Cadrans pour Clochers et Tourelles,
C10 ures et Balustrades en fer ot en fois
Colsnnes, Soli-es et Portes de Voutes en acier

Couvertures en Cuivre rouge ct en tôle galre

 

 

PERRAULT&MESNARD
AROHITECTES

Nos 11 et 17 Cote.delàPc d'Ames Folle 1414 Bureau de Pests, —Rlrateurs

~

Ae 

InstrumentsTélégraphiquespourmalsonsd'édis

Apparells Caloritères, otc., eto,to.

587 A 593 RUE CRAIG
MONTREAL

F. HURTUBISE,
Directeur-gérank, A. GÉRARDIN,

Propriétaire.
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L'ETENDARD
Montréalle 13 Avril 1891.
 

 

“ L’ETENDARD”

remplace gratuitement “La

Jastice” pendant la crise

actuelle.
 

 

BULLETIN

Avant lo malencontreux voyage de
l'impératrice douairière d'Allemagne à
Parts, l'ambussadeur de Fracce à
tin, M. Herbotte, était persona gro

à la cour de Guillaume LI.
L'emperour s0 pluisait À lui donner

des marques publiques d'égards ot
wémo d'amitlé.
Muis lu froide réceptii a faite à ca

mère parles Parisiens u rendule jeune

empreur d'une humeur massacrante ct

É1 w'étudie, paraît-il, à en faire resson-

tirles cffets à ce pauvre M. Herbette
qui n'en peut. rvais, et à toys les Fran-

cals que lui présente cet ambassadeur,
Les chuevs en soul ceutes au point

gne ce dernier à cru devoirfaire de vet
état de choses une communication ofll-

ciello A son gouvernement,
La Frunes: vo permettra pus que son

représentant soit syotétmatiquement
humilié par un souverain étranger, ct

si l'ambassadeur estimse que la dignité
du gouvernement qu'il représonte cot

cifensée, 1) sera Lbiuntôt rappelé,

Herr Cachensly, membre du parti
du centre à la diète prussienne est allé

à Rome pour demutidur au Saint Père
de l'aide en faveur des émigrants alle-

mands et autres, qui désireut aller

chercher une nouvelle patrie en Amd.
rique. La quustion & été veuvoyée à la

Propagaude qui va l'étudier avec soin

et fers bientôt son rapport,

Shamcikeu, qui « été arrêté À Saint

Pétershourg, sous voupçou d'avoir
tenté d'hssassiner le czar, appartient
au club Scaævoin, de Khux%oif, dotit
tous les membres s'obliguat sous ser-

ment de ne juinais cessor de tenter
l'assassinat du czar. Depuis l'arrenta-
tion de Shumeikin, plusieurs autres
membres du club Seævois ont été in-
carcérés, Un hussard rusea qui, si l'on
en cruit ls rumeur, était mêlé À lu ten.
tative d'assassinat, s'est suicidé avant
hier.

A propos du procès de Bars, le télé-
graphe donne sur Ia bande de brigands
dont plusieurs membres sont cu juge-
ment, les détails suivants :

L'assoclation de la Mala Vita tire
son nom d'un roman qui & eu autrefois

une grande vogue,

Au cours des témoignages dos révé-
lations intéressantes ont été fnites.
Quand un postulant se présente pour

ontrer dans la société, il faut qu'il
prouve aux officiers de ln Mala Vita
qu'il n’a été ni policier, ni gendartue,
ni douanier. Quandle novice prête le
sorment qui en fuit un membre do la
société, il doitee tenir un pied dune la

fosse ontr'ouverte.

Les ndoptes de In Maln Vita r'enga-
gent de lu manière la plus nolennelle
d'abandonner Lous leurs biens de fn-
mille, pour ne poursuivre que les fine

de l'association. Les néophytes sout
nvortis que toute trahison des secrets,

des affaires de la Vita, que toute déau-
béissauce à Feu ordres seront punlce
dos châtiments les plus terribles,

Le butin, fruit des brigandages dre
sociétaires, doit dire divientre tous
les membres, selon leur rang.

Quaud un wembre est promu au

grade de ‘* Camoriste ” on lui fuit toute

une série «le tatouages.
Le chef des ‘* Cowmaristes ” continue

À correspondre avec les 179 afildes, in-.

arcérda A Rarl,

Le ton pacifique du discours de I'Em.

ment !
Mais oxaminons cet écrit qui

suffira, disent les journaux de M.
Duhamel,pour assurer à son auteur
I'imniortalitd dont jouissent les
profonds penseurs et les grands
logiciens.
Et d'abord ce n'est pas sans un

motif gruve que le Courrier de
Louiscville a pu se décider à inter-
venir dans cetto querelle. Il n’a
fallu rien moins que le chagrin
énorme que lui a causé “ la guerre
entre l’hon. M, Pelletier ot nos
amis politiques” pour le faire sor-
tir du silence.
Brave cœur!
Après ce touchant cxorde le

Courrier résume les événements :
4 On se rappelle l'incident qui a eu

leu pendant la dernière session de
Québec entre l'bon, M. Pelletier et
l'hou. Premier Ministro. .
* C'était uur la question does asiles.
“M, Pelletier dans celle circonstan-

ce comme dans Lenucoup d'autres, «
représenté nus opintons.  C'étaient
d’ailleurs les vuer émises par M. Leyris
an cours dos luttos mémorables qu'i! a
routenues devant ses électeurs aussi
bien que dans les discours qu’il =
rronunicés en Chambre à côté de M.
elletier.
* Après certaiues passes d'armes

asses vives on clumbre et dans les
journaux nous avions rajso): de oroire,
--nous le déairiona tant— que tout états
fini. Notre confinnce en M, Pelletier
n'était nullement eunoindeoié

Bref, M. Pelletier ayant défendu
une cause juste et soutenc los
vuos 1uêmes du Courrier, ln con-
fiunce, du confrère en M. Pellotior
n'en à évé “nullement umoin-
crie 1"
Un autre cut sentisa foi dimi-

auer, mais lo Cowrricy point!
C'est un journal aux convictions

robustes, voyez-vous |
Maiuteonant lu conclusion. .
Donc M. Pelletier nyant api sui-

vant son devoir, de façen à ‘‘ reu-
contrer les vues ” du Courrier et à
ne pas amoindrir la conflance que
co dernier avait on lul,— M.
Polletier, après une pareille
conduite, uG pouvait..... . plus
rendre à Québec les services que le
Courrier était en droit d'attendre
de lui!

Voila !
Qu'on lise plutôt:
* Lorsque vont arrivés les élections,

couuuissant le désir cluirewent ot sou-
vent expripié par un grand nombre de
nos amis politigues du cemté, désirant
consurver M. leycis pour garder la
place qu'il remplissait si honorable-
ment pour lul et la classe agricole, et
vi avantageusement pour notre comté
dans lu législature de Québec: en
même termpu convaincus que le Dr Cou-
lou:be tes serait plus réélu, ni lui ni au-
cuu partisan de Sic John, enfin gue le
que le comté de Mnakinongd
était acquis A la cause ©
Ubonorable M, Laurier, nous avors été
vous.mbtnes, on notre nom et AU nom
d'un grand nombre d'amis, offrir In
candidature d M, Pellalicr gui, suivant
nous, ne pourait plus rendre à Que-
hee les serviven que nous élions en droit
d'aitendtre de lib

!* Nous avune fait plusieurs démar-
ches  ceaujet. Si M. Pelletier eft ac-
coptd uous no cralgauns pus. de dire
Qu'il ae rait aujourd'hui le député fédé-
end de Maskinongé. M, Laurier aurait
op lui nt appui précieux et Sir Jobu,
uit avesssire redoutable et la guerre
intestine actuelle n'existerait pas.

Sans doute 1si M., Pelletier aut
trahifse- convictions ot eu même
temp celles du Courrier, il entpn
voutiouur à reudre à Québec des
services; mals il s préféré faire son
devoir : qu’il aubisse dune son sort
ot qu'il déguerpisse le malcon-
model...
Le Courtier ajoute iramédinto-

maut après ot comme bouquet:
* Ceci doit’ être suffisant pour dé-

montrer Ja conffance que nous avious
eu M. Pelletier. Nos sympathies ne
sont pus amoludiies,

Avez-vons jamnis lu, lecteurs,
gqnelque chose de plus vil et de
nlus hypocrite,—disons lo mot,—
nue cette palinodie du Courrier
de Louisrville ? Non?

Ni woi non plus!
Apcée cet échantillon, on tren-

peeur François Joseph à l'ouverture | vern bon que nous négligions les
da Reischsrath Auatro-Hongrois est de
nature À rassurer les aJarmuistes,

L'empcreur d'Allemagne, dans un

discarrs prononcé avant hier à l'acadé-
mie navale de Kiel à dit que la marine

jouera le principal rôle viTonnif, Gaus la
pro aal.ic guerre et devra s'efforcer
d'écraser l'enneuri par un grand coup.
Les xervices de la marine, dit le jeune
Quillaume, ressemblent A ceux de ln

cavalurie, sir terre, Les prochaines

wanmavres milituires, eu Allemagne

a-t-il continng, seront conduites a

près les principes auglnie de stratég à,
Qui, -cule, simulent la vraie guerre. i

UN JOURNAL ONVAINGU
Nos nimia les ennemis voudrant

bien nons pardounce si nous u'a-
vous pus ripondu À toutes et À cha.
Cun: de leur attaques. Ce n'est pus
1a bonne volonté qui nous n fait
défaut. Oh! Dieu, nou | Nous avons
ou beau uous multiplier, impos.
gible | Nos adversaires étaient
vraimmont trop nombreux, trop
acharnés, trop abondants dans
leurs insinuations, dans leurs
accusations, dans leurs jy,
prévations, Dix feuilles comme la
uôtre auraient à peine sum à la
besogue ot à peu prés dxalisé les
ch neces.

Nous avons dûnous contenter
de relever d'une façon collec'ive
les argumonts, — toujours ley
mêmes, d'ailleurs !--de ces Men.
sieurs et ne prendre ñ partie que
les plus importaates d'entre eux. +

C'est pourquoi nous avous né-
gligé lo Courrier de Louiscville.
Nous avons eu tort, nous
l'avouons. Nous aurions dû ranger
cecte fouille minuscule au premier
rang. L'article qu'elle à consacré
àl'imbreglio do ln Justice fait les
délices de ses confrères do In!
presse ministérirlle. On le repro-
duit, on le conimente, on le loue et
voilà que le Courrier Le Louise
ville prend une importance que
mous no lui connaissons pas ot
dôr,* none le félisitons chalenreuse-

 

 

attacties que cette feuillo se per-
met cuntre l'ITTENDARDL,

ON DEMANDE DU NOUVRAU

Nos auversaires ne pèchent évi-
demment pag par excès d'esprit.
Wa choisissent lo memout où vous
somtes à batuiller contre les doux
gouveruuments, celui d'Ottawa et
Culuide QuAbeo pour iusinuor quo
nous avons vendu nos convictions!
A qui dono les aurions-nons

vendues et dans quel but?
A M. Pallutior, dit-on?
Mais M.Pelletier aurniteutort de

débourser quoi que ce voit, puis-
que ns sympathies et uotre appui
lui étaient acquis dès le promier
jour?

Mass alors À qui dono ?
Peu de jouruaux ont été aussi

souvaut quo l'ETENDARD accusés
de s'être vondus et cependant
I'CTENDARD est un des rares jour-
navx qui ne so soit jamais voudu!
Dauvres gens, va 1 Invoutez donc

du nouveau si vous voulez nous
faire quelque donnuago !

LA QUESTION DU DSSAVED
Un de nos corr apandants très ron-

ssigné sur les choses du Manitoba
sppricie comune vuit lo désaveu :

Parmi ceux qui ont parlé jus-
qu‘ici de In quostion des écoles do
Manitoba,on ustsurprisde voircom-
bien pau dugeus la connaissent etla
comprennent. I) y a vingtans que
lo Lill de Manitoba ext passé, et on
renc. ntre des avocats, des juris-
con-ultes éminents et même des
ministres qui ne savent pas que les
droits des catholiques de Manitoba
ont été garantis, pour ce qui regar-
ds «es écoles v* la langue française.
Les journalistes ang:ais sont lh.
dessus d'une ignorence impardon-
nable, et quelques-uas de nos jour
nalistes canadiens assez ranseignés
aujourd'hui, avaient besoin d’étu-
dier cette question.
La loi Martin est inconatitu-

  

  

tionnelle ; la chose n’a plus besoin
d'être discutée et les ‘tribunaux
qui n’ont pas voulu le reconnaître
ont tordu ls lettro de la loi pour
lamuintenir. Le cas des écoles de
Manitoba ne ressemble en rien à
celui des écoles du Nouveau-
Brunswick, il en diffère romplè-
temeut,
L'Etendard dy 7 avril annonce

qu'il n'y aura pas de désaveu; on
devait s’y attendre, de méme qu'on
doit s'attondre à ce que la persé-
cution va se continuer à Manitoba
aussi longtemps que possible. Avec
les hommes que nous avons, il
n'est pas nécessairo d’être pro-
phéte pour le prédire. C’est l'his-
toire qui se répète, et bien naïf
qui s’y laisse prendre. Vingt ans
d'expérience devraiont suffire pour
une leçon. IHélas! il paraît que
l'expérience n'istruit pas,
Le gouvernement, dit-on, va

prendre d'autres moyens qu'un
désaveu pour rendre justice à la
minorité de Manitobu. Les rai-
sous apparentes qu’il donne pour
ne pas désavouer la loi sont:
—Premièrement: que le désa-

veu ne remédierait qu’miparfaite-
ment au mal, puisque le gonverne-
ment Greexway reviendrait cha-
que aunée avec la même loi et
qu'ainsi ce sernit toujours A re-
commencer,
Secondement: qu'un tribunal

civil décidant en faveur des catho-
liques (s'il décide ainsi) ne soulè-
verait aucun fanatisme.
Troisièmoment : Qu'il est mieux

de n'user du désaveu que daus les
cas extrémes et dans les occasions
solennelles,
Les raisons véritables, mais

qu'on ve veut pus avouer sont
celles-ci. Sir John est bior aise de
voir fonctionner la loi Martin, lui
qui à Inissé persécuter Mgr Gran-
din pendant de lougues annues et
dont le plan n toujours été de
protestantiser le Nord-Ouest ;
bien aveugle qui so laissv prendre
à son jeu. En second lion, il a
peur d'embarrasser la. marche de
son gouvernement ; il saît que les
catuoliques suut pationts ot faci-
les à persuader; il fait des pro-
messes et il les calme avec des
politesses. C'est pour cele qu'il
remet à Z'o-morrow le réglement
Je In question des écoles.
Examinons maintenant les rai-

sons apparontes, fournies par le
gouvernement, pour jouer los ca-
tholiques,

Est-il probable gue le gouver-
nement de Manitoba recommence-
rait à faire la môme loi et qu'il
refuserait d’obéir à Ottawa. Oui
disont les ministres, pour s'excu-
ser, nous en avons l'expérience.
Le désaveu de In loi passée
pour introduire des compagnies
de chemin de fer américaines n'a
pas été reconnu par le gouverne-
ment Greenway ; il a passé outre
Je répond qu'il uy a pas ici de
parité. La loi pour introduire des
compagnies américaines n'était
pas inconstitutionnelle; il n'y
avait rien'dans la constionqui s'op-
posût à cette loi. D'un autre côté,
Ottawn, par co désaveu voulait
entretenir un monopole ruineux
pour le Nord-Ouest. Ce ‘n’était
donc pas pour réparer une injus-
tice qu’il le prononçait mnis plu-
tôt pour en sanctionner une. Sir
Jolin, dans ce cas, n’usaît pas du
droit de désaveu, mais en abusait,
pour sauver sa parole donnée à
une compagnie et confirmer un
nionopole au détriment de tout un
pays. ll uy a rien d’étonnant, si
le gouvernement de Manitoba n
passé outre sans s'occuper d'’Otta-
wa. En est-il de même dans la cir-
constance actuelle? Non, pnuis-
que ici le gouvernement aurait été
fort comme on l'est toujoursquand
on défend la canse de la justice, et
‘si le gouvernement Greenway eut
fait mine de désobdir au désaveu,
ce n'eût été qu'à son détriment
propre, car il eût été facile cette
fois de le lui fairo sentir.

L’injustice ne triomphe pas long-
temps quand elle rencontre sur
son chemin des hommes revétus
de In force du droit. En désavou-
sut la loi Martin et en la décla-
rant inconstitutionnelle, le gouver-
uement d'Ottawa s'attirait les
sympaties de tous les hommies de
bien et ln confiance des honnêtes
protestants. Ceux-ci, tout comme
nous aurnient dit: c'est bien dé-
fundons la constitution puisqu'elle
ost attaquée, nous n'avons pas à
nous plaindre, mais la politique
humaine nevoit pas loin; elle est
trop tortueuse, on ne voit à dis-
tance que dans Ia voie droite. En
ombrouillaut les autres on s’em-
brouille plus souvent soi-même.
Ce qu'il y a de plus triste, c’est

que nes roués politiciens sont venus
à bout de faire acopter comme
plausiblos, des raisons qui ne sont
que
Si nu lieu d'avoir à Ottawa des
faisours do concessions pour nous
défendro, nous eussions eu des
hommes d'énergie qui font passer
les priucipes avantl'eprit de parti,
qui comptent un pou sur le secours
d'en hautquand on défend le droit,
il y à longtemps que l'affaire du
désaveu sorait réglée et que le mal
causé par Martin serait réparé.
On prétend qu'un tribunal rè-

glera la question sans faire de

tisme. Maïs, grands dieux, s’ima-
gine-t-on qu'on joue ici à la belle
bergore et qu'on escamotera la
lot Martin saus que per-
sonne sen apercoive ? D'ail-
leurs, quand on est capable de dé-
sobéir À un désaveu prononcé se-
lon toute justice par le gouverne-
ment fédéral, rospectera - t - on

Quand le gouvernement d'Ottawa
fait des lois justes, mérite-t-il
d'être plus écouté que lorsqu’il
defait uneloi injuste? C'est, pour de misérables subterfuges. |

bruit et sans soulever le fana- |

mieux la décision d’une cour? Le

un gouvernement montrer une :

À son devoir par Ls peur de ne pas

Otro obéi. #8
La trôisième raison apportéo

pour ne pas donner le désaven,
est celle qui parait la plus sotte.
—11 ne faut, dit-on, user du désn-
vert que très rarement ot dans les
cas extrêmes. Très bian; il sorait
fort désirable qu’on agisse toujours
de ln sorte; mais quand se pré-
sentera-t-il des cas plus extrômes
que lorsqu'il s’agit de faire respoc-
ter la constitution ? l’ourquoi la
prérogative du désavou a-t-elle été
laissée au gouvernement fédéral,
sinon pour sauvegarder la consti-
tution,
Les provinces ont leur autono-

mio pour faire des lois “selon
qu’elles le jugent utile, pourvu
toute fois que la constitution soit
respectée. La confédération son
iraitbien vite en ruine si chaque
province pouvait l'entamer impu-
nément. II faut de toute néces-
sité un pouvoir suprême pourar-
rêter les gouvernements provin-
claux qui outrepassent leurs
druits ; or cette autorité suprème,
le gouvernement fédéral la pos-
sède, et c’est vour en faire usago
dans ces cas extrèmes qu'elle lui à
été laissé. En exerçant ce ponvoir
dans de telles circonstances le gou-
vernoment fédéral, an lieu de eo
compromettre, ne ferait que forti-
fier son autorité.
Les gouvernements provinciaux

obéiraient, parce qu'alors ils au-
raient dans l'autorité qui parle,
des défenseurs dudroit et non pas
des politiciens qui abusentde leurs
privilèges pour faire du favo-
ritiame. :
Les vraies raisons du refus du

désaveu vous les avons données
plus haut ; on craint de s'embaras-
ser ot on est bien aise de voir
fonctionner, la doi Martin.
Dès le printemps dernier, quand

In question du désaveu est venue
sur le tapis, le gouvernement, en
cachette et en tapinois, s’est emn-
pressé d'envoyer quelqu'un à Ma-
nitoba pour persuader qu’il valait
mieux recourir aux tribunaux;
que la question serait mieux réglée
ainsi, ot que le désaveu n’était pas
le meilleur moyen de rsmédier au
mal. Par malheur les catholiques
sont tombés dans ce panneau, Les
tribunaux ont parlé deux fois,
mais pour les condamner et pour
dire que la loi Martin était consti-
tutionnelle,gnaud le gouvernement
savait fort bien qu'elle ne l'était
pas.
Au miois de février, avant les

élections, la position du gouverne-
ment devenait critique. C'était le
temps de faire exécuter les pro-
messes ; mais les ministres se sont
traînés aux genoux des autorités
religieuses, jurant qu’après les
élections tout serait accordéà con-
dition qu'on garderait le silence
pour le moment. Cette fois en-
core on s’est laissé prondre, ot au-
jourd'hui que les: élections sont
finies les cotholiques sont, ren-
voyés devant les tribunaux. *

Si une telle conduite n’était pag
criminelle, ce serait le comblo du
ridicule.

 

CONSEIL AUX MERES

Le sirop calmant de Mme Winslow
dovrait toujours être employé pour la
dentition des enfants. Il est agréable
à l'enfant, adoucit les gencives, allège
la douleur, guérit la colique, et est le
meilleur remède pour la diarrhée, 25
cents la bouteille 8psimv

—

CONSIG

CAVANTA

“Fweeds An

Pour tous les cas de nervosité, d'in-
somnie, de faibleese de l'estomac, indi-
gestion, dyspepsle, faites l’escai des Pe-
tîtes Pilules (le Carter, Le soulagement
est certain. C'est la seule médecine
Pourles nerfé qui existe sur le marché,

. 8ps
Asseyezs-vous et penser

Assayez-vous et pensez :
1o Que la dyspepele est causée par

l’action mauvaise de l'estomac ;
2o Que les amers Burdocks pour le

sang, sont destinées à corriger et régu-
lariserl'estomac ;
30 Qu'ils guérissent toujours la dys:
psie et coûtent moinr qu’une cedt la

oùe. Pouvez-vous consentir à rester
dyspeptique ?

‘ Secret No. 12 de Gso, Tuoker ,

A.rrapaho ou Baume de la Montagne
verte. Remède bien connu, interne et
externe. Un Docteur dans votre maison
2 rue Craig en face du Chawp de

ars,

Boaume Pectoral de Hagyard

Le Beaume Pectoral de Hagyard
rocure un prompt soulagement dans
es cas de toux, de rhume, d'enrouc-
ment, de toux rauque, de bronchite.
C'est le plus agréable et le plus parfait
guérissement destmaux delagorge etdes
poumons qui existe dans le monde
pour les enfants ou les adultes. Prix

cts.

Famez le cigare Bohmeor.

—Alez tout [droit chez 8. Carsley,
pour acheter vos indiennes, car vous
ne trouverez rien ailleurs qui en ap-
proche,

SANTE VIGOUREUSRK

Sous l'influence du Trésor des Nour-
rices, des enfants maîgres, noués, scro-
fuleux, rachitiques, ont recouvré une

 

santé vigoureuse ; de plus i) facilite la |Eat
usse et le percement des dents. Prix
cents la bouteille

 

—Il ya des cas de consomption si
avancés que le ““Bicklu’s anti consump-
tive syrup ” ne les guérira pas, mais il
n'en est pas de si mauvais qu’il ne
puisse pas soulager. Pourla toux, le
rhume et toutes les affections de la
gorge. des poumons et de la poitrine
cest un spécifique qui n'a jamais man-
qué de produire son et, que l'on
sache. rovoque une expectoration
facile et bre et, chassant ainsi le
hlegnie et il donne aux parties mala-

Hes une chance de se guérir.
 

DECORATIONSPOUR PAQUES-
Papier Frisé Blanc, de couleurs

PAPIER DE SOIE
- AussiMatériauxpour faire des Fleurs

FLEURS EN PAPIER, ETC.
Demandes tes circulaires et la liste des prix.

MORTON, PHILLIPS & CIE
Papetiers, fabricants de livres blancs

et imprimeurs.

1765 ET 1757 RUE NOTRE-DAME, MONTREAL

BETAIL Ayrshire et Normandico-
tentin).

COCHONS Berkshire et Chester
nes.

VOLAILLES Plymouth-Rock,
LOUIS BEAUBIEN

 

‘Fe: Ferme Outremont, prés Montréal

Bureau a Montreal No 80 roe St JACQUES
“PELERINAGE

DES HOMMES A

STE ANNE DÉ BEAUPRÉ
SOUS LA DIRECTION OES RR. PP. JESUITES

Les Messiours de la Ligue du Sacré-Cœur sont
spécialement invités,

Départ : Samedi a“ir 1e 27 Juin à 7 Heures
Par le Vapeur “ TROLS-RIVIERES

Retour : Lundi, le 29 (la St Pierre) au matin
vers 6 boures.

PRIX des BILLETS . . > 82.10
ENFANTS, moitié prix.
Cnbincs et billets à vendso chez Cadiesx &

Derome, rue Notre Damo ; Breton rue Ste Ca-
therine ; Sadler & Co. ot au Collège Ste Marie.
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FRANKFORT WHISKEY PROCESSOO
DUNCAN MCCORMICK, Agent

No 181 rue St Jacques,
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A VENDRE
La magnifique réaidcnos ci-devant occapé par

"Hi Bellerose. & Bt Vincent de Paul,
de, spacicuse, blen situéde et mu.
les amélivrations, Ello est à 00-

té de l'Eglise, à quelques minutes de marche
de la du

sandals biurs de ro
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St Vincent do PakeCatherine,Montre ~"
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GCHEVAUX ENTRÉS 123 PRIX
Billets numtrotds do 1 à 2500—Six do chaque
Tirage lo 23 nal. Course 27 maf,
Le résultat sera transm

urs de In campagne.
~EXECUTION GARANTIE-
Adresse: GEO CARSLAKE, Prop,

Mansion House, 523 rue St Jacques Montrdal:

“ Fumes le cigare Sohmer.
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NCAT
 

glais,
Tweeds Canadiens,
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18 CAISSES DE TWEEDS
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35- Rue St-Jacques 353

26 Rue des Fortifications,
MONTREAL
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Secheval _““ 100 «"“ >... 000
Airescourelors 5 prix divisés égslomont Bu . —— DE—

15000 BILLETS . . . sscmaqux

|

M&ison à louer,
Bureau à louer,

Maison à vendre,
C Etc. ec. :

AVENDRE AUX
|BUREAUX DE L'“ETENDAD

‘85 RUE ST JACQUES,

re

—œ tl

 

   

 

PP 4 :

. #j 2 A

 

DE TOUTES RIE:

       



<

1)
8

RS

       

 
Kole religion el nore langoe aux E-U,

l'interprète de. tous les

adiens de la Nouvelle-Angleterre,
me permet de à nos frères

Je ces justes remarques :
elquez-uns ont été tentés, et même

Quatisfaib leur désir, de nous re-
lys notre conduite sur la terre

je dois, comme d’autres
calmeree peus irrités de

midre e, les assurer que
notreEros sons êté jetés dans un
ue qui iguore notre fangue et mé-
Pie potre religion, nous nous rappe-

5 encore les jours heureux où nous

vious fouler avec respect le sol qui
Pot témoin des hauts faits de nos
3 ives, terre valllamment défendne

Ceux qui font aujourd’hui la gloire

Me (nisant

ceux qui

de voueral que là où nous résidons,
: t en butte à bien des dun-

per quenotre langue est menacée
Sntinuellement

d’êt

un able profond.

bat oncore duus les puitrines des Cana-

dienefrançais réfugiés aux Etats-Unis,

des cœurs nobles et généreux. Encore

une fuis, quoique citoyens américains,

nous sentous naître la joie dans nos

wuts ct un orguell bien légitime

lorsque nous nous proclamons
éfen-

«uri 7élés de notré wuère l'Eglise ca-

tholique, awis constants de nos dignes

prêtres, in t
reuve incontestable gue nous

eeTien oublié de la devise subli-
me de Dus pères, c'est que nous tra-

valllons de toutes nos furees à établir
des club, farmer des sociétés où la jeu-
pesse canadienne apprend à parler sa
langue et & servir leiuent son Dieu,
Au risque de subir les punitious infli-

a par la loi, nous nous révoltons
contru-les apostats, les faux prophètes,

vy CLC.
A uère encore le fameux C... qui
depuis au delà de M années porte sur

son front le stigmate du déshonneur,
faisait son entrée trioimphaute dans la
graudéville de Worcester, se promet-
tant d'opérer, parmi les Canadiens, des
conversions éclatantes. Ah! il n’ou-
hliera pas de sitôt son court séjour au
milleu do nous, J'adinet qu’un

petit troupeau de compatriotes déjà
sépatés de lu vraie Eglise ait salué avec
juie l'arrivée du faux sissionnaire,
mais la masse, s’est tournée contre le
trop fidèle délégué de Satan et lui a
jd l'injure À lu face; l’on se serait
tuéme décidé à le bannir ignominieu-
sement de la ville, n'eût été lu vigilan-
ce acsidue des officiers de, police.
Ah ! ravisseurs insatiables de notre

religion, quoique exbilés, privés de ce
que nous aimona le plus ici-bas, eo un
wot, de contempler d’un œil jaloux le
cours rapide et mujestueux de notre
fleuve roi, de nous agenouiller sous le
wit de nos églises du Canada, de ver-
ser des lures sur les townbeaux de nos
intrépides défenseurs ; quoiqne privés,
di-je, de tous ces bienfait, vous ne

uvez rien- contre nous. Allez plue
foin déverser votre bave venimeuse,
offrir à d'autres nations que les Cana-
iens-français votre coupe empoison-

née, Tant qu'il y aura un souffle de vie
ints nos poitrines, nous repousserons
os maximes fausses et von ensuigne-
ments par la voixde Satan.
Ceci, afin de vous rouver, davanta-

ge que le nom cauadien est respec
ux Etats-Unis, et que la religion du
prince des Apôtres est pratiquée avec

té,
Soyez sans craînte, si Dieu & voulu

que vous disions un adieu déchirant
ut lieux qui avaient bercé notre en-
hnce, il à su, sur le sol étranger, nous
inspirer les moyens de conserver in-
tuctes les traditions de nos pères.
Vous, frères éloignés, dans le u0-

meat présent, vous vous fréparez aU
rer un grand combat. Vous avez étu-
dié à fond lu question qui devra se ré-
boudre sous peu. Dans vos intérêts et

: dans les nôtres, bientôt vous dépose-
2 dans l'urne électorale un vote qui

pous eu somines certains, no_manque-
pas d'être consciencieux. Du grâce,
poussez la main qui, au préjadice

J: votre honneur et au détriment
lune cause sacrée, vous offre quelques
ollats en retour de votre opinion.
uissiez-vous, au contraire, d’une ma-
idle ou d'une autre, par des voies
ites et droites, par 13, faire en sorte
je nons Caxadiens expatriés, puis-
ons revoir je sol natal et y vivre à
ise et toujours. ’
(eat à cet heureux temps que vous
raliserez les douces illusious caress
puis longtemps pur des vieillards

pilés ot qui penchent déjà vers la
be, par une jeunesse avide de la
ie paisible sous un ciel qui & abrité
Wisaleux. - ’
En un mot, nous comptons sur vons
pur appuyer les candidatures d'hom-
pes compétents qui eauront mener à
une fin l'avenir du Canada,et par là,
uplir la promesse faite aux vétéraus
nos luttes :

 

Avant tout, être comme eux, Cana- |-
{, et pratiquer notre religion.

Ropr. H.Dunstsrer
Worcester, Mass.

LES SOCIETES CATHOLIQUES|
lly acu une nombreusa réunion de
Association Optholigue, we
pir. M, IL Ohenevert à été nommé se-
taire-correspondnnt. On a reçu plu-

eurs échantillons de nouveaux insi-
pes, Celui qui à été adopté se compose
une bande de sole rouge s'étendant
l'éputile droite à In poitrine, sur-

pantee d'une rosette d'or at d'un ruban
tge Au nom de l’Association, le
évident Choquette a présenté à M.
Pelletier une canne en ébène avec
'mineau d'or ; parce que c’est lui qui
présenté le plus grand nombre de

brinbres depuis six mois,
lly a eu, le môme soir, uve réunion
isocidtés de tempérunce Matthew at

e

Dansla méme soirée, A Ja salle de
Assaciation Catholique, M. A. Gui-
pond a gagné la médaille d'or dans le
nours de billard entre lui et M. J.
vette qui n’a p-rdu que trois pointe,
qui démuntre que la victoire a é

Baudetnent disputée. :

UNE ITALIEANE ROMANESQUE
Pise, 10—Uno aventure digne des
us inseusées élucubrationsde Ponson
| Terrail, défraie en ce momentles
‘srersations des amateurs de roma-
sque, Pise,
de dame récemment sortie de l'hos-
e des aliénérs, à raconté que, dans sa
pinesse, elle avait voulu épouser un

 

 

 

a laut en médecinequiétaittrès épris
e Mais.ce penchant mutuel n'eut

*desuites, Elle épousa un modeste
Curgeois de ‘Pontasserchio, et elle

Rit presque oublié co roman de jcu-
36, orsqu'un jour eile tombe mas
de. Onconduisit à son chevet un mé-
hi a Qui se trouve êtrejustement ce-
bai qr! elle voulait jadis douner en

0. L'ancienne flammese raviva, et,
Cord avec le médecin, lu e
ba une forte dowe de parcotique
Le fit passer pour morte.

médecin signa son acte de décès ;
* free l'aide du ue-mort_sou-

re engloutie dans
Mais sachez qu’il

La Tn . ee. .*

—Le *Mother Graves Worm Exter-
minator” n'a pas d'égal pour détruire
les vers, chez les enfants ot les adultes,
Fuites en sorte de vous procurer I'ar-
ticle suthentique quand vous l'ache-

rez. .

Seerot Ne, 10 de Goo. TucKer
sert comme injection dans les Pertes
Blanches et Gonorrhée. 429 rue Osaig
enface du-Jhamp de Mars.

 

Beaux Arte

oublier que M. A. Bayard, artiste, est

continuera toufours comme par le pas-
sé à s'occuper de portraite de tous
genres, soit à l'huile, au pastel ou au
crayon, d'après nature ou photogra-
phie, allez voir ses ouvrages.
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. - ceAvr RON =
LE

GRAND REMEDE
CONTRE LA

DOULEUR
GUERIT :

RHUMATISME
NEVRALGIE. SCIATIQUE , LUMBAGO,
DOULEUR DonsateTic DouLourEux
MAL oE TÊTE.MALo£DENTS

MAUX oe GORGE
ENROUEMENT, ENGELURES.
ENTORSES, FOULURES,
CoNTUSIONS, BRÛLURES ETC.
En vente chez tous lea pharmaciens, et

marchands généraux, Prix, ct. la boutelllo,
Envoyé par lu walle sur réception du prix

THE CHARLES A. VOGELER CO. Baltimore, Mds
Dépôt pour le CanadnàToronto, Ont.

 

Fumeoz le cigare Sohmer,

or),   
'EXCES DE BILE,

EA DISPERSIE. Tice
Ly it BATTCMENT DE

Aves L'AGHITEDE
CREE 9 R, LA sicctiÉ vs
LE WALDE TETE to PEAU
Et toutes expèces de maladies révultant du
mauvais éfat du FotedesRotns(Rognons)

des {nlesting et du sang.

T.MILEURN &CIE, vraies,
Eueharistie.- Première Communion
 

 

Dévotion dlaSainte Kucharistie en exem 75e
ples, var le R. P. Huguet, In-12...…........ 750.

De L'union à N.5. Jésus-Christ dans sa vic-.
de victimo, par le P. 5, M. Giraud. In-18.. 15e
élert du jeune chrétien, ou préparm |

onfanis à Ia promièrecommunios -
P nage

unde 1 ti r l'autour do laconfirmation
Toaa nussassarscn cause 250lonnaire.pige paonsion: Pa

etit recucil de
sage don enfants de la premièro commu-
anion, In-18, lo cent $3.00 ; In doz. 40c.; Vez...
omplalre, ........PO

Premitra Communion, Réglement de Vie
me la Case de

=

 

or du ple
l'anglais N.° P, In-l18, rolis.........…..

Venea(onsmo; recueil de prières à l'a-
sure dex unfants qui ne proparent À In pro-
uk communion pus l'abbé Ming. Ind

Vertus Ruchavistiquea, ot timefldélosane
tide par ta communion frégnunte. In-18,

Kn vonte à In

Ubrare J, 8, ROLAND & FILS,
6A 14 RUE SAINT-VINCENT,

: MONTREAL

cesrsscanesesssonened

 

‘Une Wolle Peau est uno toto qui duro
toujeurs.

Creme Orientale, ou l'embeltissement Magique
—OU DR T, FELIX GOURAUD. —

Elle purific nos blen qu'elle umbellst la poau
OUR autre cosmétique n'oblicudra

ve régultat.

Elle fait
à Thitre

fautaquinui-
sont à Ia    l'epreuse de
s0annéesd’u-

3 : sage, uul au-
u nujaible. N'accepiez

Jt porrant le méme nou.

  
>

tro articlenest nue
aucun ar: Icle con a
Le distingué Dr L. A. era dit 3 unc damo
do hnut ton (une patiente " geGeSoulesus

dames en feront usage, je Veeco ç
comme la moins polde toutes les
tions prescritespour la Peau.” Une bouteille
durera sly mos on en falsant usago chaque
jour, Le Poudre subtlio alevesa Irs pelli-

os su ua sans noce ..
ET HOPKINS Prop. 37 Great Jones
SLN.-Ÿ. Kn verte chez tous les intes et

les marchanès d'articles de fantatsto, dans tous
les Etats-Unis, au Cansdn et en Europe.

es gardo aux imitations. $1,000 do ré-
cotmpense à quiconque fura arrêter un contre
factw.r ot prouvers qu'il en a vondu.J

Famez le cigare Sohmer.
 

 

 

la pré
tion pour vefndro ls

o barbeset rendreux
cou) naturelle sans

osdive or len cors et le mal de

dent. Nous avons opiantlepurgation de pour

vo csyèce do vere

ute os cart
preottons les mercredis at
unéautre nne.

‘ Rr ESMARGIS à LACROIX, FILS
198800,enone Coin do la rue StElizabeth,

ASSEMBLEE des actionnairos de la
UNEdoesnt dTwprimerie de Mon

est convoqu © pour Mardi, le quatorse A

courant cieux heures do l'après-midi. dans la

Ernnde rallo de l'ÆAc au No 35 rue StJac-

que Montréal, pour certalos ch

ments à l'acte approuvé et ratifié lors de la der:

niére amemblés.

n.

 

Dyé, il ouvrit son cercueil et l’enleva. | GUSTAVELAMOTHE, *
aout de quelques anuées, elle de-1- 1 UT <PIRARETRÔDEL-
! folle et son ravisseur Ia ft rece- |‘ .. - Bocrétaire.
cans hospice. En guériseant, elle i3lemtrtal loc Avid iE.

ent reronquis la mémoire CNAtr }

oes. Le mééacis à disparu, mais

|

- * Gustave. Lamothe,
host, complique eingulièrement Le ole ess :

reboot ue le bourgeois de Pony : AVOOAT
a “a e-sœur et. ;

ainsi rendu coupable de bigamie No36 RUE ST JACQUES, Montreal

    

Nos lecteurs voudront bien ne pas

toujours au No 177 rue St Constant, II

) uis I 1s sol desco Dep longtempela sc quesmédicale toujours, désérouse du bien être pau

  

    

our les Bebes

creme
Dx.H. A. Ascuen,

231 So. Oxford St, Brooklyn, N. Y,

 

et les Enfants.
Le Castoria guérit colique, constipation.
Les aigreurs d'estomac, diarrhée, éructation.
Vermifuge, somuniftre, Ît aide la digestion.
Et cela, c'est uu fait, sans autre médication,

Tax Cexrave Comraxy, 97 Murray Street, N. Y.

 

 

AVEC LES REMEDES DE J. E. P.RACICOT
ON SE SOIGNE EN TRAVAILLANT

hay, tméviutitse-artout un
le nôtre, où La transition du froid à Le abalaux-ct de leur au fruid se produit «i

 
 

cherche ua moyen de voir sdmisdstrer sos vortes ceux sort ob de
lex subir sans lee agarder la maison, Ce qui a ILES depuisdon Noces -
ans passé à l'état affet. malades, surtoutosux qui prennent à l'ourra
ue, Vent : r tout en trav urvu qu'ils n'urploient quo les romédos sauy deages

fart de bonheur fai-bas. quete que soilvotresale rentionaousé Yonseigae du FouCuvpuect
procuruz.vous los rem de J, G. P. Racloot. Vous pouvez etre certain vous guérir, oe

aolSlTaAPRsENASE
oot, 14M rue N onsAcer pas gue o © du Uros Fauvago, cher J. BF

—: LES PILULES INDIENNES:—

Pommes de Mal
Nos Pilules sant toutes faites à 1nuin, avooles

pluepurs ingrédients, ct recouvertes mautére à évi-
# les changement Ae température qui pourralems

enlever lour efficacité. Pour la supériorité la solabl-
lité et l'uniformité nus esn'Ont point d'égales. Ci-
suit la formule des Piules de Pommes de Mai:— Fe
lapin, Leptandrin, Aloin, Ga . Capsicwm, Hen
bune, F'odophyllin (Pommes de {), P rménd,
Les maladies qui sont le plus efeotiveinent guéries

> sont d'uprésles Dosen) Dy: t2,— Une pilole après
-¥. chaque re Jaunisse. — Une pilule «olr et matin.
74 Conat{pation.—Une à tevis pilules le soir. Maux de

© Téte—Uneoplluio toutes les deux houros. Muuoais
Teint:—Une pillule soir et matin. #ydropisie.—Deux
pilules lo soir, Forniasncment,-Une pilulo soir et ma-
tin, Douleurs des Roins,—Deux pilules le soir. Ztour-
dissement. -Uneàdeux pliules soir et matin. Boutons

= sur lafApure.—Deux pilules le soir. Bfuuvaise Bouche,
= Feone pi ulesotret malin. Perle d'Appetit.—Uno à

deux pilules le roir. Démangeaison.— Une pilule soir
ct matin, Pour Purgatlon.—Une à cinq pil le voir.

: Ceu Vilulos ront très efficacespour les maladies du
Ea = Fale la Constipation ot comme catartiquo en géné-

CIE DU BAUME DES MONTAGNES VERTES,
429 — RUE CRAIG. Montréal — 429

LA ROYALE
COMPAGNIE D'ASSURANCE D'ANGLETERRE

Bureau principsl au Canada, Montreal

CAPITAL +» = « = = = % « $10,000,000

PLACEMENTS . $30,000,000

tection d rteurs d Li i ement
MontantplacéauCanadapourprofgstiondesPostédosdetonmairesiNimnitéé

     

 

La ROYALE a le plus grand surplus d'actif au-dessus du passif de toutes
compagnies d'assurance contre l'incendie du monde.

WILLIAM TATLEY, Agent principal et Gerant residant.
= HURTUBISE et A St-CYR, Agents speciaux du departe-

ment francais, Montreal.

LES BONSROMANS
“ L'ETENDARD”

 

 

FEUILLETONS DE

 

Le Chien d'Or, 3 vols, > - " 78 Cts

: Gabrielle - . - - - ° . + - 50 *

Le Serment du Corsaire - > . - . BO

Une Erreur-Fatale! - - . « es = - 50 9

Un Mariage pour l'autre mond . . . 50 *

Prima Vera . - . - - _- 50

CHEMIN DE FER  )ACIFIQUE:
CANADIEN

LES TRAINS LESSERONT MONTREAL

DELAWARE ET HUDSON
LA ROUTE LAPLUS COURTE   

do la Station de la rue Windsor pour — POUR —Le

Ltnwa 7.50 a. m. 1°11.48 a. m. 4.15 p.m. NEW > YORK
ort-land, Boston—°*9.00 a. m, t°8.10 p. m.

PaUnesSlot“pm. — FT POUR =
D es PaulMinncapoiie=t'1116a.m.

|

SAratoga, Troy, Alhany, Bos-
SteAnno,ddararora ton, Philadelphie, Baltimore
Wincheter420ain;14508aon ot Washington.
e =*9.00 a.m, ; î -
Hala NE St Jean, N.B., eto.—1743 pam, Et tous les points au Sud et à l'Est
Do 1a Station du Carre Dalhousie pour ;

oi Québoo+832. m.;* ANB.(Dim. seuloment

|

RAPIDITÉ—PASDEDÉLAI
Trolw-Rivitree~'8.98a, m,: °R30 p.m. (Dim —_—

seulement) & 15pam. et “30.00;p.m, w Les trains partent de Montréal:

G
u
a ietto, SL F St Gabrio),etc, 8.15 p.m

Ottawa, ‘450 a.m., 4.40 p.m, “8.40 p.m.
Winnipeg ot Vanoouver, ‘8.0 p.m, -
St Jérome, St Lin, Bt Kuatacho, 5.30 p.m.
8te Rose et Hte Thé 2.00 p.m, 4.40 p.m,

5.3 pan, Sam, 1,90 pm. au lieu dev p.m.

De la Station Bonaventure pour
Mariovillo et Farnham à 3.40 p.m., de St Lam-

bert ne relinnt aveo lo train ‘au Grand-Trono de
3,15 p.m., do la Station do Bonaventure. Marie
vilio, St Cérairo 6.00 p.m.
JFxconté lon ramedis. tTous les jours y com

au le» Dimanchos, D'autres trains les fours
do wemaine soulement, “Chars palais et chars
ostoirs. tAuoun Lmin de connexion Dè par

tant de Montréal les Sam

7.30 A. ML—Tous los jours excepté le diman
cho, arrivant àFt à 8.50 p.m, Ohar
salon de Montreal a New-York,
4.30 P, M.—L'Express dennit & comnris les

dimanches). Le nouveau char dortoir Buffet
de Wagner fail lo voyage jusqu à Now-York
sans changer, arrivants Now-York à 7.10 à, m,
le londemain matin. Ce train correspond di-
rectemont A Troy ot Albany, avec lo train char
dortolr pour Boston arrivant à 9.30 a. mn.
Lo train de la Malle ot Express vont transpor-

tés à New-York par cette Ligne,
Dee renseignements sont donnés et les Billota

vendus aux hôtels WVindror nt Bulmoral, à tous
los bureaux du Grand-Trono ofaux bureaux de

som ® 143 ruc St-Jnoques, Montréal.

 

Buroau des Billots à Montréal w. BURDICK- Ww. Hl HENLY, .

St Jacques. station du Carré Dalhouxie

|

AgentG os Passugors, gen

=doin rue Windsor, Albany, N.Y. ontréal

 

CHEMIN DEFER

INTERCOLONIAL
180—ARRANGEMENTS D'HIVER—1801
Aipartirdu 31 novembre los trains express

d quotidionscirculeront chaquedonr
{les dimanches oxcoptés) commesuit: =

part de Montréal, à ln naven-
Depart ar le chotain de ferdu Grand.

00 ese sevesascensinree sogacres

CHEMIN DE FER

VERMONT CENTRAL
DEPART DES TRAINS DE MONTREAL

Devot BONAVENTURE a
à (\A. M.Train rapide arrivant à Sd
ASEAusto,
283)P. im,Bostonvis Lowll 1.3 p, m.ot Now

¥ hoavoaus wagons Balfot-Wagner sont |Arr
attachés aux ne o Bosto York ;

P, M.— rees de New-York tous les
jours inrenches Inclus) ivant a

st na à 8 0,m,, (souper,) Burlington 8, 15 p.
m., Rutland 10,40 p.m,, ‘troy 2.08, m., leajours
dimanches excoplé | pour n arrivant à 7.
0 = EMG60 a. m., vis Rutland,
Ballew™s set urg.

in se raccordera à Winchendon, Fitoh-
burg et, outa toutes les places dans la

- ©acons dortoir Wagner de Montréal à Now-
ONPM Local, arrivant à Farnham&,PM- van
4.20» p. tn.; Granby, 640p. m; Waterloo
y » mm .

, M.~Espross de null tous les Jours
ok inclus) vant à de

ite River 815 a. m.,
a m., Bos

tchb onSours(dimenurg, van &
ortampten, Holyoke,

raccords Nashua eb Winohendon
pour \Voroester, Pro pointedenoe ob tous ot les arrangements dos
sur le chernin de fer de New-York et de Nou- GW. N,
velic-Anglatond. 105onwnen.

D. POTTINGER,
j buffetWagner :
néeCraie

de

BoutonoùSp ,

          

  him 4K.ovasesececnannes
Les w. s dortolrs, buitats oùtous les autres

wagons pi train express rapide qui part de
Montréal chaque jourfre téàae
heures rec
sans ators.onvingt huit curesoù cloquan-

repour Talifax et Saint Jean se ron-

dent à leur dostination les es.
Les IntercolonialssidinidoBF eo

feoizilidof ohanfoe par la vapeur de la loco

“Touslastrains circulent d'après lo temps
moyen de

billets ed toutes les infor.PsLo plots2racy oos

.
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2ay NEG LE Fames le cigare Sehmer.

Agent dés péarsaers auCanada, ;
me Eyiists.

|

MAISON DECOGNAC |
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iocigare Sohmer. |
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COLONNECARSLEY
Avgil 1809.

a
—nsee PRTamre amome

Département
—DE commen

Confection du Tailleur
HABILLEMENTS EN TWEED
POUR JEUNES GARCONS

 

Nouveaux patrons, Le pins grand as-
sortiment de détail, au Canada. Un
Pistolet ou un Fusil-Jouet avec chaque
habillement. Si on le préfère la valeur
du fusil sera déduite de la facture.

Chez 8. CARSLEY.

Département de Confection du
  

TAILLEUR

PARDESSUS DE PRINTEMPS
Pour enfants, Jeunes Garçons et Jeu-
nes Gens En six étoffes différentes

Pistolet ou fusil donné avec chaque
pardessus. ou leur valeur réduite.

. 8.CARSLEY
 

Departement de Confection du Tallleur
VETEMENTS DE DEUIL

Pour enfants, Jeunes Garçons et Jeu-
nes Gens, toujours en main, de, quali-
tés inférieures et supérieures.
Bien ajustés et À prix modérés.

8. CARSLEY,
 

Departement des Indiennes
NOUVEAUX TISSUS DE COTON

“ BSATEEN FRANCAIS
SATEEN ANGLAIS

ll vay avoir & dater d'aujourd'hui
une grande exhibition de ces marchan-
dises, chez S. Carsley, rue Notre-Dame,
nous présenterons au public une im-
mense ligne de tissus de coton de tou-
tes esphcos et d'indiennes. Toutes
dans les dernières modes et importées
des marchésZEuropéens.

8. CARSLEY
 

Departement” des”Indiemes
NOUVEAUX TISSUS DE COTON

BATISTE FRANCAISE

Leplus beau choix qui n'a jamais été
vu à Montréal, mais qui pourra se voir
maintenant chez

S. OARSLEY
 

Vraie batiste francaise,
Les moilleures indiennes de Man-

chester,
Les meilleures indiennes écossaises.

S, OARSLEY.
Rue Notre-Dame

NOUVEAU COTON OUATÉ
ZEPHYRS ECOSSAIS
GUINGANS ANGLAIS

Cette ligne de Zéphirs Ecossais que
nous montrons en cette saison sous
forme de Plaid rayé, Brocarts et Den-
telles, au de beaucoup celle des
saisons précédentes,

GUINGANS CARREAUTES

Nous présentons au public ce qu’il y
a de mieux en cette dernière marcban-
dise.

BEAUGUINGAN CARREAUTE

Depuis bic la varge.

8. CARSLEY,

 

 

Nouveaux Tisses de Coton
GALATEA RAYEE

Nous avons un grandessorthipent de
ces marchandises rayées.

Toutes do Couleurs vives
tres Convonables

Pour Jeunes Garçons
Habllléments de Printemps

Pour Dames, Jupons de Printomps
Pour Enfants, Robes de Printemps
Gilets pour Dames.

= BON BARRE UTILE, depuis Ojc la
vorge.

8. OARSLEY,

 

fe CLAPPERTON

Servez-vous toujoursdu fil de Olap-
perton.
Vous êtes alors cortain d’avoir le

meilleur fil sur le n arché,
Le fil de Clappe: on ne se brise pas,

ne se noue pas, nu w’éraille pas et cha-
que rouleau est ;,:xrauti contenir 300
verges.
Demandes touj: urs

FIL DE CLAPPERTON
 

‘8. CAKSLEY,.
1063 1667, 1060. 1671,3678, 1475
“1077/RUB NOTRE-DAME .

“_-  Morratan N

LaFilleaJacques
(No. 4)

Une seconde lame arrivant monta jusqu’à la ceinture de Zoé.
porBah! fit-elle avec un saisiasement presque agréable. Tiens! c'est

n...
—Allone plus loin, proposa Antginette.
—Non. Tu d'abord. ue je4 .e
Antoinette fit quelques brasses en avant de Zoé, puis revint à ses

picds, tout autour d'elle, 68 roulant dans le remous où parfois, ainsi cou-
chée, elle disparaissait tout entière : la mer montait toujours.

Zoé s'amusait au possible. Après quelques premiers cfforts auxquels il
ne manquait qu'un peu d'espace, tout d'un coup, elle se laissa tomber
auprès d'Antoinelte, jouant, sur une ligne un peu plus rapprochée du
rivage, le même jeu qu'elle lui voyait jouer. .
Et c'étaient des petits cris de plaisir, de grands éclats de rire, une

gaieté folle.
,—Voyez! disait Zoé, mais voyez donc...Gcorges!...père! père! et

dire que je ne voulais pas. . .que j'avais peur. . Mais c'est charmant. .
charmant. .ct pas difficile du tout!...

Cette joie, le père ln partageait. Il allait et venait, avançant, reculant
avec le flot, criant toutes sortes d'encouragement, battant des mains,
remerciant la baigneuse ct remerciant Dieu.
Quand à Georges, immobile et grave, il regardait son chronomètre.
Déjà les deux fillettes étaient en plein bain, s'sccouflant et se redres-

sant, sautillant, dansant, tournant, se livrant à mille enfantillages, avec
une même sécurité, une même allégresse.
—Dix minutes! déclara tout-à-coup le frère ; c'ust assez pour une

première fois. Assez!
—Déjà ! fit Zoé, toute prête à la rébellion.
Mais Antoinette prenuit au sérieux sa consigne. Comme un vrai bai-

neur, enlevant Zoë sur ses bras, elle la porta sur lo rivage, où Madelon,
e persmoir en mains, attendait.

“lle reçut, enveloppa sa jeune maitresse qui, déjà, commençait à lui
raconter avee une faconda enthousiaste l'enfantins odysséo de ses pre-
tnières impressions maritimes.

Antoinette se hâtait de rejoindre Jacque
—Reviens demaiu,iui erin Georges.
Et Zoé:
—Oui ! oui ! demain. .tous les jours ! .
Puis l’élève de l'Ecole centrale se retournant vers son père :
—Voilà l'z demandé ; le problème est résolu.

IN

 

Quelques jours plus tard, une sorte d'amitié naissait entre le deux
fillettes.

‘Tout était dissemblable entre elles Chacune avait ce qui manquait à
l'autre. À celle-ci la santé, à celle-là la fortune ; une enfant de la civili-
sation, une enfant de la nature. Dans l'être physique, même contraste:
Antoinette, bruue, vive, alerte ; Zoé, blonde, alanguie, réveuse. Une anti-
thèse vivante. C'était une raison peut-être pour se plaire davantage et
se mieux aimer.
A l'heure de la marée,la fille de Jacques arrivait. Tout d'abord son

père l'accons jusqu'à la grève de la villa, restant à demi caché
armi les roches. Plus tard, il ne vint plus que jusqu'à moitié chemin.
aintenant, il la laissait aller toute seule.
On ve voyait plus guère M. Aubertin ; les exigences de son industrie,

la crise commerciale Ïe retenaient presque constamment à la filature.
Entre les deux jeunes filles, plus rien que Madelon, une bonne femme,

et Georges, un frère, un ami, ne surveillant qu'à distance, toujours un
livre ou un crayon à la main.

Elles pouvaient donc s'étudier, apprendre à se connaître en toute
liberté, sur terre comme sur mer. .
De ce côté-là, plus de résistances ni de façons maintenant. Il n'ya,

disait Zoé, que le premier bain qui coûte.
Pour elle comme pour Antoinette, même plaisir. Celle-ci jouait alors

lo beau rôle, le rôle de protectrice. Elle s'en acquittait avec un légitime
orgueil,avec undévouement fougueux mais grave. .

jouaitEnsuite sur la plage. LA, Zoé commençait à prendre le des-
sua
—Toinette, il faut partager avec moi ces gâteaux... boire, ainsi que

je viens de le faire, un doigt de ce bon viu d'Espagne. Ah ! je le veux L.
Je veux aussi que tu metles cette robe de laine que Madelon t'avait
apportée hier, et dont vous avez fait fi, mademoiselle la fière...

——Mais, mademoiselle... .
Zoé lui jetait une main sur les lèvres :
—Je t'en prie!...Tu asla forceet la sonté...moi, je n'ai que la

richesse... .mettons tout en commun...partageons comme deux sœurs.
Et, réellement, ce partage s'effectuait. Au contact d'Antoinette, Zoé se

revivifiait déjà, plus colorée, plus vaillante. Qu'était-ce, en regard de
cela, qu'un peu plus de bien-être dans la cabane de Jacques.
Par exemple, sa fille tenait de lui : farouche en diable. L'attirer dans

le parc, dans la maison, grosse affaire ! Elle ne s'apprivoisait que pas à
pas, toujours sur le qui-vive et prête à s'enfuir, ainsi qu’une gazelle,
ainsi qu’un oiseau.
Dieu sait, cependant, combien Zoé y mettuit de précautions, de séduc-

tions | I} est vrai de dire que tout cela l'intéressait, l'amusait énormé-
ment. Les étonnements, les hésitations de sn naïve compagne, autant de
comédies. C'était si drôle de lui voir hasarder ses pieds nus sur un tapis,
ses duigts ignorants et craintifs sur un piano, son visage ébahi dans un
grand miroir.

Cepeuduaut, lorsqu'un jour Zoé s'écria :
——Tiens! je vais t'apprendre À lire, Antoinette répondit en se rengor-

wennt ;
—Je sais.
—Qui donc t'a appris {
—Mon père.
—Bah !
—Et puis écrire...un peu compter. ..de la géographie, de l'histoire

... Dame! sous sommes toujours ensemble, seuls tous les deux, à la
maison, dans les champs, et quand on ne travaille pas, on cause.
Ce fut au tour de la demoiselle de rester stupéfaite. Georges surve-

nant,elle voulut qu'il interrogeät Toinette. Toinette était plus savante
ue

1 Georges ne s’an montra pas surpris. Depuis quelque temps il obser-
vait le père, ot s'affermissait dans ln pensée que la chute de cet loimme
avait été profonde.

Jacques acceptait les gros sous des marayeurs, maïs quand un mon-
sieur voulait lui mottre do l'argent dans la main, il avait un refus d’uso
certaine hauteur. Lors du premier payement pour les services d'Antoi-
nette, Georges l'avait éprouvé pour lui-même. Il remarqua d'autre part,
lors dos rencontres qui se renouvelaient entre eux de temps en temps,
par hasnrd, duns quelques bribes de réponses emportées par le vent, des
idées do counnissancez, uno élévation de sentimuents tout à fait au-les-
sus de sn condition présente. Un soir méme, le nom scientifique d'une
plante. C'était donc un homme instruit, ce ramasseur de moules ! Il était
donc autre chose quo ce qu'il paraissait être ?
Mêmes indices, quoique plus effacés, chez sa fille. A sa première entrée

dans le salon, un cri s'était écha de ses lèvres. “ Ah! fit Zoé, voilà du
nouveau pourtoi, Toinette!” Mais Toinette, toute songeuse avait mur-
muré:
—Peut-être bian que non! II me semble qu'autrefois. ..étant toub

petite. . .je crois me souvenir. . . mais comme d'un réve!... :
Evidemment, dans la vie de ces ceux êtres, il y avait un secret, toub

un drame. - '
Pour Georges un théorème. Il essaya, mais vainement, de lo résoudre,

Jacques était un de ces hommes qu'on no fait marcher qu'à leur pas,
auxquels on ne fait dire que co qu'ils veulent dire.
“Chez l'enfant, d'instinct, même réserve, riême mutisme. Impossible de

rien savoir. A
L'élève de l'Ecole centralo reprit ses études, on laissant aller les choses,
Cependant, des semaines, des mois s'étaient écoulés ; l'automne arri-

vait. .
Aux arbres du parc, déjà des feuillos rousses. Sur la pelouse et dans

“les allées, déjà des fouilles mortes. Quelques jours encore, et la famille
Aubertin retournerait à la ville. . .

C'est une loi qu'entre gens qui s'aiment, à la veille de la séparation,
l'intimité s'accroît encore. Antoinette avaitd'abord passé des minutes,
puis des heures à la villa. Elle.y restaitmaintenant des journées entiè-
res ; et c'était tout -au-plus ai, “vers lo soir, Zoé se décidait à la laisser

: . shpartir. “iiA continued   
   

 

  
   TY Geta



 

‘a

bY

. ; Ay

  

  

DERNIERE
’z

 

A og -

EDITION Ç;

© thn . ET

F CH “A

L'ETENDARD

=»

TeF

 

“18 AVRIL 1891

 

a

  

 

"VOLS CONSIDERABLE
Une manufacture de cigares

i perd des milliers de
’ plastres

ON OPERE NEUF ARRESTATIONS

On & fuit beaucoup Iv plaintes
contre notrecurpe de police. C'est au-
jourd'hoi le terups de dire, qu'en cer-
tains endroits clle est bien difficile à
surpasser pourtant,
Le sergent Lafontaine, de la station

No 6, Carré Ohaboillez, à été informé
samedi dernier de plusieurs cas de
recel. Les renselgnewents reçus lui
ayant Tait soupçonner certaines per-
sonnes déjà suspectes, Il se wit brave-
à l'œuvre et liler dans la journée il ar-
xôta sept t-rmimes et deux hommes, Au
cours dc ses investigations il apprit
l'existence d’un bouge sur la rue Chen-

- neville, où i] arréta une fille du num
deTorrance avec six autres femmnies,
Henri Durocher demeurant No 128

sue Richardson, a été employé à In
suanufucture de cigares Ritchie, 'an-
néedernibre, 11 fut questionné sur In
disparition do certaines boîtes de ciga-
rettes onlevées do chez sce patrons. Il
nia d’abord emphatiquement avoir eu
quelque cutaplicité dans le vol; rmals
eur l'avis qu’on ferait des perquisitions
dans sa maison il avoua avoir frustré
ave putrous depuls que ces derniers
l'employsient, On trouva chez lui ot
chez la fllle Torrance une grande
Quantité de cigares, tabac, cigaretles,
ote., etc.
On espère encore faire d'autres ar-

restutions, M. Ritchie dit qu'il n'est
pas le seu) qui soit pillé de la sorte
par ses erapioyws qui devraient être
plus surveillés. Il Ignorait cormplète-
ment les dommages que lui causaient
ses empluyés iniidèles. Il espère que la
Jeçon pertera ses fruits ok que grâce à
lu vigilance et À l’'habileté du sergent
Lafontuiue les déprédations cesseront
&u moins quelque temps, Les pertes se
montent À quelques milliers de pinstres
<hez M. Ititchie. -

 

Lo mairo veut mettre los régloments en
vigusur

Le maire MeBhaue dit qu'il est déci-
dé À faire ruettre en vigueur la loi pre:
hibant l'usage de la pipe à l'Hôtel-de-
Ville. Tant mieux. oici comiment
notre premier magistrat prit cette ré-
solution. Couimo il entrait à l’éléva-
teur (1 le trouva rempli d’un nuage
épais de fumée nauvéabonde. Plusieurs
employés de la corporation étaient IA,
fumant à qui mieux mieux du mauvais
tabac. 11 crut d'obord que aa présence
arrêterait l'abus mais nenni. On n’en
continua pas moins à empester l'at-
Mosphère ambiant.
Le muiro en profita pour dire à ces

messieurs qu’il était tenté de les sus-
gendre de leurs fonctions, vu leur peu
e souci pour les règlements, mais il se

contenta de leur donner une leçon de
bienséance et lesavertit qu'ils fumaient
pour la dernière fois à l'Hôtel de ville,
C'est très bien jusqu'ici: mais MM.

les échovins, eux, fument-ils? Oelui
qui préside son comité un bon cigare
e la Havane à la bouche, va-t-il être

obligé de n'ahetenir ? Voilà ce que nous
verrons bientôt aaus doute,

Une exposition artistique en perspective
Il y à eu, vendredi, au parloir de

Tarciievichd, une nombreuse réunion
BI ésidée par Su Grandeur Mgr Fabre,
ans le but d'organiser une exposition

do peintures d'artistes célèbres telles
ue Rubens,Van Dike Rembrandt, etc,

Dette exposition aura lieu dans la nou-
delle cathédrale qui deviendra un
ntro d'attraction pour les Moutréa-
in et pour les étrangers qui visiteront

Rotre ville dans le moir de mai,
Le ler muni il J nurs un concert sacré

qui sera suivi de discours en français
et en anglais par quelques-uns de nos
muilleurs vrateurs. L'archevéque ac-
compagné de ses suifragennts et du
cClorgé, nssistera à cette séance qui
sora donné en l'honneur du dix-
huitième anniversaire de sa consécra.
tion épiscopale.
Une partio des recettes sera consa-

créo à In construction de la nouvelle
cathédrale. Il y aura des concerts tous
les soiru tant que durera l'exposition.
Les dames se ront chargées de lu dis-
tribution des billets ot cela dit assez lu
auccèe qui attend cen fêtes de l’art,
Les dames présentes à Ja réunion

étalont Mesdames W. H. Hingston,
i o Mathieu, Mimo juge Baby, Dr
aboury, J. Liicourt, J. Budaker, A.
4Fromblay, J. McVey, 1. Allard, P.

f'erty, D: Dupré, H aly, W. Les
pérance, G. Raymond, L. E. Beau.
champ. C. Doucet, E. Des,ariins, P.
M. Baby, D. Lafricain, D. Atuos, J. W.
Gresier, M. Buhres, D. Pelletier, D.
Heoault, G. A. Hughes, A. M. Ar
chambault, J. D. Rolland, BR, Beulla.,
W. J. Tabb, G. Pallasco, J. B. Pullas-
soir, A. A. Wilson, GQ, Palleseir, jr., D.
Rtacher, GQ. Gautnier, J, ¥, Loranger,
TP. G. Gharlebois, L. Miguault, J. U,
Gravel, J. ¥. Sincennes, Mesdemoisel-
les Soulibre, Laduvuceur, Brault, Ville
geuve, Faron, Briggs, Cusson, Kenne-
dr. AJ'ard. Gauthier, Amos, Bean.
am), Loranger, Grenier, Labe:ge et

Reiland.

  

PRISE D'HABIT
Le avril. eut lieu daus l'église de

N. D. de Grâce, l'imposante cérémonie
d'uca prise d’kabit ot d uno profession
roligieuse de !à communauté du Pré-
ceux sang. Elle fut présilée par Sa
Grandeur, Mgr. | l'Archevôque de
Montréal. Un nombreux clergé assis-
tait au Chœur. L'église était remplie
d'une foule attentive et recuelllie, avide
de gaûter le spectacle toujours si émou-
vant d'une telle cérémonie.
Le sormon de circoustauce fut donné

par un Pére Franciscain qui sut faire
apprécier le Précieux Sang et la Com.
munauté qui se dévoue en gloire,
Ainsi que lu bonheur de celles qui, en ce
moment, lui conuacralent leur exis-
tence entièrs

. Les heureuses privilégiées de la fète
étaient Melle uRromie Décarie, de
N..D+rme de Qrâces, en religiou, Sœur
Marie Immacçulée, qui prononçait ses
vœux ; et Mlle Marle Louise Meloche,
de Lachine, dite Sœur Marie de l'An-
Ranclation, qui ravêtait le St Habit,
Nous apprenons avoc bonheur que la

Jeune professe à fait don à la Commu-
Os.ste d’une certaine somme, dans le
but de fonder l'exposition du TT. 88.
BacrementOcs religieuven étantvouées
à l Adoration Perpétuclle du Précieux
Bang, nous nous réjouissons avec elles
de F'amense avautage qui vient de
leu* être offert, lequel, on favorisant
eur œuvre, leur sera un puissant en-
urayement dans leur vie austère et

péaiiente.
-Ue Sang Eucharistique qu'elles ont
pom mission epéciale d'adorer, et
qu'elles contemplerout sans cesse dane
§Boal exposée A leurs regards, atti.

nous en soinwes sfirs, sur notre
pulation, lea plus abondantes béné-

-@ictions. . | Co.
 * Nos félicitations à cette jeune com-
munauté du Précieux Sang, pour la

* Quelle nous formons les sou te les
-7 Plus sincères @ ue prospérité toujours
Eole =

UNE AMIR D1 L'GEUVVRE.

 

- MISITEZ LE CYCLORANA
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Le maire n’est pas de son opinions

comité de police, aurait. pris sur 1
paraît-il, de renvoyer le ent Nel-
son, crieur huissier et constable de la‘
cour du Recorder.
Cet homme occupait cette position

depuis 27 ans.
maire MeShane dit que l'échevin

Jannolte a excédé ses pouvoirs et qu’il
ne peut que supendre un employé dans
wes fonctions, mals non le renvoyer
complètement,

ACCUSATIONDE NECEL
Dans la causo Elisabothn

Thompson

Madame N. Viau comparaissait, ce
matin, devant le inagistrat de police.
Ello ost accusée d'avoir recélé des mar-
chandises volées par Elizabeth Thom
son, notamment 15 ou 16 verges de
flanelle appartenant à MM, Hamilton,
et 16 verges d'étoffe A robes chez M.
Carsley, Elle nie sa culpabilité et son
rocds est remis & demain matin vers
ix heures,

HALLUCINATION
M croît qu’en à tiré sur lai

Le sergont qui eat de service À la sta-
tion No 5, sur la rue St George, vit
tout A coup un individu faisant irrup-
tion dans son bureau, samedi soir, vers
0 heures-
Le pauvre homme tout essoufflé et

hors de lui s'écria, en entrant, qu'on
avait voulu le tuer d'un coup de pisto-
let au coin de la ruo St Gcorge et Dor-
chester.
Le sergent crut d’abord à une affaire

Brave, mais on constata bientôt que le
malheureux plaignant était détraqué
par trop de libation.s On l’enferma
pour plus de sureté et quand il eut cu-
ve aon vin il reprit le chemin de la li-

rtd,

RAMONAGE DES CHEMINÉES -
Les prix oMoiels.

Nous donnons à notre prersière Legs
les prix que les ramoneurs ont t
d'exiger pour chaque cheminée qu’ils
nettolont,selon la hauteur des chemi-
nées, hauteur qu'on calcule d’après le
nombre d’étages de la maison.
Notre liste est incomplète. il faut

ajouter que pour les cheminées d’une
maison de plus de 4 étages, ce n’est
toujours que 15 cents, quand même la
maison aurait 8 et 10 étages.

TENTATIVEDE SUICIDE
Il se jette dans le fleuve

I) nous semblait que les beaux jours
du printemps, devaient rattacher
davantage À la vie mais il n'en est pas
ainsi, paraît-il, en certains quartiers.
Deux cas de suicide viennent d'être

enregistrés, depuis 8 jurs en cour de
police. nvait deux ans, déjà, que
de ui tristes causes n’avaient été
entendues.
M s’agit ici, après notre Anglais de

l'autre jour, d’un pauvre Canadien du
nom d'Ovila Thouin, d'Hochelaga.
Voulant en finir, malgré ses 80 ans,
avec les rhumatisme, la dyspepsie et
certaines misères de famille, ils'est jetd
ce matin dans le fleuve, derrière le
filature Hudon.
Heureusement quelques personnes le

virent. Elles lui lancèrent un câble et
le malheureux revit encore la lumière
du jour qu'il voulait fuir à tout jamais.
11 comparalesait co matin dovant le
magiatrat de police qui l’a renvoyé au
Banc de la Reine.

LA DIVINE SARAH

Bon nombre de nos citoyons ont été
été à Montréal cette semaine pour voir
et entendro Sarah Bernhardt, la
grande tragédienne juive hollandaise
ui parle français. 11 7 a ou foule au

théâtre tous les soirs et le pays s'est
appauvri de plusieurs milliers de
Pp

 

 

 

  

 

 

astres. Jusqu'd la Minerve, — la
chaste,—qui n consacré un article de 8
colonnes la ‘ divine Sarah I”

—Le Progrès de l'Est,

ELLE MEURT LOIN DES SIENS

Elizabeth Miles, cette vieille dame
qui, prise d’une maladie subite fut
transportée de la gare à l'hôpital No-
tre-Dame, la somaine dornière, eat
morte hier matin.
Comme nous l'avons déjà annoncé.

elle revenait du Nebraska par le Paci-
Éque lorequ'elle se sontit subitement
indisposée un pou avant d'arriver à la
nre Windeor. Elle devint bientôt si

faible qu'elle ne put donner aucun ren-
seignement sur son compte. On apprit
cependant qu'elle avait un frère de-
meurant & Albert Springs, Vermont.
Ce dernier a été averti, mais jusqu’à

présent il n’a donné aucun ordre con-
cernant le corps de sa vieille sœur.

LE SERVICE SECRET DE MONTREAL

On doit convertir tout le rez de
chaussée da lapartie ouest,de Jr bâtisse
du Temple, sur la rue 8t Jacques, en
burenu pour l'agence canadicnne du ser-
vico secret qui on fora les quartiers gé-
néraux, Il y aura sept bureaux,
L'agence sera diviséo en deux dépar-

townents civils ot lo département crimi-
n.l. M. J. A Grose dirigora le dépar-
temontcivil et le département crimi-
nel sera sous la surveillance de M,
Silas Huntingdon Carpenter qui, ven-
dant plusieurs années, a été agent do
la police secrète, Il y ama sept télé-
phones, quatre lignes privées, une a
chacun des jugos Du et Desnoyers
ot aux résidences de MM. Grose et
Oarpenter et trois pour le service gé-
néral, Ces bureaux ne seront jamais
formés et fly aura quelqu'un jour et
nu

 

 

IL N'Y A PAS EU DE PROCESSION

de procession des membres
canadiens-français do In société des
Artisans qui evait avoir lieu, hier
matin, à l'église St Joseph, n’a pu se
faire de la manière qu'on l'avait
annoncé. Le temps n'était pas favo-
rable, En conséquence, les membres
des diverses sections, au lieu de se
réunir à un endroit désigné et de se
rendre À la salle centrale sur la rue St
François-Xavier, d'où devait partir
toute la société, ce sont rendus simple-
mont upes à l'église. La société
compteplus Se8,

La

membres ot ils
encombraient la nef de l'Eglise St
Joseph, hier, qui avait été ornée de
drapeaux pour la circonstance.
Le sermon a été donné par le Révd

M. Bruchesi, qui a ex es avanta-
ges que cette société procure à ses
membres.

L'officiant à la messe a été le Révd
P. Rabeau.

—0. C. Jacobs, Buffalo, un eroplogé
de la U.-8. Express Co, dit: L'Huile
électrique du Dr Thomas l’a guéri d’un
mauvais cas d'hémorrhoïdes qui le tai-
sait souffrir depuls-nno année ape
avoir essayé de tous les genres de re-
mèdes connus, outre deux médecins de
Buffalo, sans en obtenir à aeun soula-
gement, mais l'huile l'a guéri, il pense
aut ne peut le recommander trop

utement.
eee
FumesJo cigare Sohmer. 

UN ECHEVIN SE FOURVOIE PARAIT-IL

L'échovin Jeanuotte, président dn Les rampes ouvertes.—Plusde

LEFLEUVE
Le chenal à découvert

—

danger /

bon à se débarrasser de ses cntraves,
hier matin, en face dela ville, et depuis
ll continuepeut peu à soulever d'énor-
mes banquise:
à ses pieds.
Aujourd'hui, la glace ent arrêtée à Ia

Longue Pointe et engorgée dans les
fles de Boucherville.
La inoitié du fleuve du côté sud à
rtir d'en bas de la Lonsçue-Pointe

usqu’au pont Victoria conserve en-
core son manteau d'hiver. De méme
en est-il de la bale de Laprairie.
La glace du lac St Louis est presque

toute descendue, cependantle courant
promène encore de nombreuses nappes
Janets qui vont rejoindre les autres
us bas.

p Il n'y a plus de danger d'inondation
maintenant d'après l'inspecteur de la
ville qui & donné ordre aujotrd'hui
d'ouvrir les tranchées de la digue pour
laisser passer piétons et voitures qui
auront besoin de passer pour aller net-
toyer les quais des bancs de glace qui
les recouvrent partout,
L'eau cst aujourd'hui à 11 pieds et Z

dixième au-dessus du niveau d'été.
Le lac St Pierre est à peu près libre

aur tout lo chenal, mais une dépêche de
Sorel disait ce watin que la débâcle
n’est pas encore commencée à cet
endroit,

LA CAUSE MASSIE
Elle se complique

Le nommé Massie dont nous avons
déjà annoncé l'arrestation sur l'accu-
sation d'avuir volé une montre à un
M. Malo, à comparu ce matin devant
Son lionneur le juge Dugas,
A cette inculpation se joint celle du

refus de pourvoir aux besoins de sa
famille.
Sa femme et d'autres personnes

étaient là ce matin pour témoigner
contre lui. Néanmoins il plaide non-
coupable et son procès est remis à mmer-
credi,

 

UN GOURMET

Leo sirop d'érable 1e pord

Samedi soir, Alexandre Paymond,
qui aime lo sucre un peu trop, paraît-il
à vu, pour son malheur; un bidon
remplie de sirop d’érable à l'épicerie de
M. Rivet, coin des rues Beaudry et
Lagauchetière.

N'y pouvant tenir, il sen empara
illicitement et chercha a fuir avec son
précicux butin, wais le vaisseau, qui
contonait cing gallons, pesait trop
pour lui permettre de filer vite. Les
constable Jean-Baptiste Laporte et
Daudelin, avertis à temps, mirent
bientôt lA main sur le fuyard.
Son Honneur le juge Dugas ne lui a

donné que 6 hrs de prison, mais avec
une semonce qu'il n'oublira pas, nous
l'espérous. La sentence a été atlenude
À cause du jeune Âge de l'accusé et sur-
tout parce que le p aignant l'a recom-
imandé à la clémence de la cour.

Le prix des licences
A la dernière réunion du conseil-de-

ville de la Cote St Louis, le prix des
licences pour la vente des boissons al-
cooliques et des licences en général a
été élevé de 10 pour cent, Il a été dé-
cidé de ne pas toucher à la taxe de
l'eau pour le moment.

Les souffrances sont terminées

Toussaint Balle, à qui il est arrivé
un sl sérioux accident, samedi matin,
est mort hier des suites de ses blessu-
res. Lo malbeureux n'a pas recouvré
saconnaissance. - .
L'enquête a eu lieu et le coroner a

rendule verdict ordinaire : mort acci-
dentolle, sans aucun blâme pour per-
sonne.

 

Follo de doulour

La veuve de Félix Grapin, dont le
mari est mort subitement la semaine
dernière A In manufacture Rolland.
fait pitié à voir, Elle est devenuefolle
d’affliction. Un de cer derniers matins,
elle a disparu dans le bols voisin de Ia
manufacture Rolland. On l’a retrouvée
le soir, à demi vêtue et demandant on
sanglotant, son mari, aux sombres
échos de la forêt.

Voyage autour du monde

L'* Empress of Japan ” est parti de
Liverpool, samedi, & une heure de
l'après-midi, Toutes les cabines étaient
occupées par des passagers désirant
faire le voyage autour du monde.
La compagnie, pendant ce voyage,

donne À ceux qui partent de Liverpool
l'occasion de visiter les ruines de Pom-
péi et le mont Vésuvependant que le
stenmer est arrêté à Naples.
Le troisième et dernier steamer

l'‘’Empress of China”, partira vers
le 15 juin. Ses cabines se louent rapi-
dement.

Achille Lejouno

Achille Lejeune, un violoniste hors
ligne, ler prix du Conservatoire de
Bruxelles avec grande distinction, a
été engagé comme violon solo de l'or-
chestres du Conservatoire de Montréal.
Monsieur Lejeune a faitle tour de l'Eu-
rope comme virtuose et a été acclamé
partout Au Grand Festival de j’Hôpi-

1 Notre-Dame, les 18. 14 et 15 mai
prochain, au Parc Sohmer, co virtuose
exécutera entr'autres morceaux : dième
Concerto de Vieux Temps, Fantsisio
Appasionata. etc, etc.

Mise à l’eau du “Labrador”
Le nouveau steamer ‘’Labrador”, de

1a ligne Dominion, qui a été construit
aux chantiers de MM. Harland, Wolfe
et Cie, à Belfast, à été mis à I'enu sa-
medi. C’estun vaisseau d’acier de 6000
tonnes à hélice. T1 possède des aména-
ements excellents pour le comfort
es passagers de première et de se-

conde clasaootAentrepont7 ;
partira de Liverpool le juin pour

son premier voyage à Montréal d’où il
partira le 2 juillet pour retourner en
Angleterre. Ce steamer a été construit
pour le commerce du St Laurent,

Cenférence à l'Union Catholique.

Un grand nombre de personnes se
sont rendues, hier, à la salle de l’Union
Oatholique, pour entendre la confé-
rence donnée par M. Payen, eur l’élec-
tricité et ses applications. Il a exposé
avec clarté et précision les causes géné-
ratrices de cet élément que l’on est

venu à maîtriser pour le faire servir
divers buts: la force motrice, la lu-

midre, la transmission du son, la pro-
duction de la chaleur. M. Payen a su

menter sa conférence par des ex-
riences qui ont intéressé son audi-
ire en même tempe qu’elles venaient

à l'appui de ses savantes observations.

* Nouvelles &e Boucherville

Nous apprenons avec plaisir que le
conseil municipal de Boucherville, an
accordé lundi dernier, une licence pour
un grand hotel en vole de construction
et qui e’ouvrira dams le courant de
mai. M. J. Labelle si bien cennu à

. Montréal en sera le propriétaire.

velle avec plaisir, Boucherville par son
site et comme lieu de pêcho et de
chasse et la facilité avec laquelle lo
voyage s'accomplit demandait depuis
1 un hétal, où l'en pouvait
trouver tout le confortablepossible.

Il sera construit vis-à-vis du débarca- 
 

Le St Laurent a commencé pour de

s deglace et à les refouler

Les touristes apprendroniacette ncu- |-

PERSONNEL

M. Doyon, oz M.P,, est aujourd’hui,
& Montréal,
or juge Telller est en ville ainsl aye:

. u . +27

jugeLas Langelierloge au Wind-
sor.
Sir Hector Langevin est hier

en ville en cheminpour shan

STATION DE POLICENo 8

Trop petite pour troize prisonniers

Evidemment on n'avait jamais pré-
vu le cas où treize prisonniers envahi-
raient un jour la station de police No
0. O'est ce qui est arrivé samedi.

1! n'y avait que trois cellules et il
fallait y mettre personnes. Zlles y
furent logées, cependant ; mais on re-
kretta sans doute, de voir que dans les
réparations qu'on vient de faire on a
publié d’angmenter le nombre des cel-

es.
Deux prévenus furent envoyés au

bureau central. .

RETOUR DE NOS MINISTRES

Visitant asiles et prisons des Etats-Unis

Les honorables Robidoux et Lan
lier, et MM. J. A. Mercier, Paul de
Caze, Dr Vallée et Perreault, archi.
tecte, sont de retour de leur tour-
née aux Etats-Unis oli lls étaient
chargds d’étudier le genre de construc-
tion et d'administration des prisons et
des écoles et des asiles de I'Etat, Oes
massiours ont parcouru l'état de New-
or
Après la cApitale où {ls ont visité la

prison, ils ont parcouru les îles envi-
ronnantes, et ce sont dirigéus vers
Richmondi Virginie, Pittaburg, Ohar-
lottetown, Caroline du Sud. Les mêmes
études ont été faites en Georgie, en
Georgie, en Floride ut à la Nouvelle-
Orléans.
Tous los voyageurs à dart l’hon. M.

Robidoux sont revenus en bonne santé.
Le procureur général s'est senti in-

disposé, il y a semaines, et il est
maintenant très-souffrant de la grippe
à su résidence.

J. A. Mercier était aujourd'hui, à
son jlureau de l'hôtel du gouverne-
ment.

  

ACCIDENTS

Cinq hommes travaillaient samedi
après-midi, à réparer une bâtisse au
arré Victoria. Tout à coup l'échaf-

faudage sur lequel ils étaient placés,
céda et ils tombèrent d'une hauteur de
12à 15 pieds. Heurvusementil n’y eut
pas de blessures graves.
Deux seulement furent recueillis par

l'ambulance et transportés à l'hôpital
Général. Les blessés sont assez bien
aujourd'hui car îls n'ont reçu que quel-
ques contusions légères.
—Un nommé Bourassa est tombé

subiternent sur le trottoir au marché
Ste Anne, hier.
L'ambulance a été appelé etle blessé

transporté à l'hôpital Notre-Dame.
Notre homme était tombé d’épuise-
ment. Il fut tout simplertent récon-
forté etil pût bientôt quitter l'asile des
malades,
Un autre cas à peu près semblable

amenait encore l’ambulance aujour-
d’hui au No 1320 rue Sainte Catherine.
Une jeune fille tombait tout à coup mu-
lade. On la transporta À l'hôpital Gé-
néral etlà on constata que ce n’était
qu’une syncope.

Cession do biens

M. Jean Leroux, marchand de Saint
Joseph de Soulanges a déposé son
bilun, à la demande de M. Maxime Le-
roux, cultivateur du même endroit,
créancier pour $1,667.
Le passif s'élève à environ $4,050.

Jugements

Le Crédit Foncier Franco Canadien
a obtenu 2 jeugements, l'un contre M.
Dosithée Lrischois, cultivateur de St
Jérôme, pour 81,458, et l'autre contre
i Emery Lapenséo de Montréal, pour

 

J

Enquête

Le corps d’un inconnu a été trouvé,
hier, dans le canal Lachine. Il était
dans un état avancé de décompostion.
IL est tout probable que le malheureux
se serait noyé l'automne dernier. Le
coroner Jones a tenu une enquête. Ce
n’est pas le corps de Swenson comme
on l'avait d’abord pensé.

Explosiond'unélampe.

au No 327 de la rue Champlain, chez M
O. Oantier. Les flaimues ontété étouf-
fées par les gens de la maison, avec
quelques seuux d'eau. Pou de dotm-
Ages,

ne lampe avait fait explosion.

* Reoucii Littéraire
Une publication bi-mensuelle de ce

nom nous arrive avec le portrait du
R. P, Didon, dominicain. C'est une
rovue où nos littérateurs en herbe
exercent leur plume,et qui peut rendre
aussi un réel service au pays.

Pierre Bédard, jeune montréalais
en est le directeur, J

 

Xl s'en sauva

Samedi soir, vers 10.80 h., les sous-
constables St Louis et Larocque, de la
stationNo5 ontarrêté un jeune homme
de 18 ans, du nom de Albion Burgess
soupçonné de vol. Il était accusé
d'avoir volé une jolie voiture d’enfant
valant à peu près $18 à 820, |
Voici l'explication qu'il donna au

wagistrat de police, ce matin : fl au-
rait ucheté d'un inconnu pour une
somme modique l’objet en question.
Le Juge lui a fait remarquer que ce
son des histoires communes à tous
les voleurs.
* D'après la loi je pourrais vous con-

damner; car il n’est pas permis d'a-
cheter ainsi, des inconnus sur les rues
des chosesdont on ignorela provenan-
ce ; mais, vu votre jeune Âge vu l'assez
hon témoignage que me rend le patron
qui vous emploie je vais vous acquit-
ter. Gare aux achetenrs à tropbon
marché| !

Hôpital Notre-Dame

Grand Festival, les 18, 14 et 15 mai,
au Parc Sohmer, en faveur de l'hôpital
Notre-Dame. L'orchestre du Conserva-
toire avec tous sea meilleurs virtuoses,
exéoutera un programme de musique
comme on en a pas entendu à Montréal,
“La grande Cavaline de Raff, pour
violon solo,” sora exdcuté par dix pre-
miers violous À l'unisson, avec accom-
pagnemen( d'orchestre. Ce morceau a
été exécuté de cette nà un des con-
certe classiques du Conservatoire de
Liège, et à eu un succès prodigieux ; à
partdes solistes, nous entendrons deux
grandes cantatrices, Melle Lukstone,
ui vientd'arriver d'Europe, et actuel-

Joment à New-York, ainai que Madame
Houghton, une cantatrice qui, actuel-
lement, fait fureur dans cette der-
nière ville. Illumination et feu d’ar-
tifice ue soir, et une foule d’amu-
semonts etoutessortes. Les prix des

e
fixés à cts par représentation, après-
midi et soir. P > P

._ L'action des Petites Pilules de Car-

foie et régalarisent les intestins, m ais
nep pas. Il est sûr qu'elles plat-
ront, ‘aites-en l'essai. . * 8Sps
  

g
5 Boe  

Vera 2 hrs ce matin, le feu à éclat _

ur ce grand Festival ont été

: ter pour le foie est agréable, douce et-
patarelle. Ellesstimulent trèsbien le

ne op —

On rapporte que M. Julien lIébe
de la Grande Ligne, paroisse de S
Urbain, a semé plusiours winots d'a-
voine la semaine dernière.
ExOn dit aussi que M. le notaire Ool-
pron, de St Isidore de Laprairie, a
lanté des patates dans son jardin,

jeudi dernier,

Joseph Deslauriers a été arrêté ce
matin sur mandat dela cour de police.
M. Joseph Barhe, menuisier, chez qui
Deslauriers pensionnait accuse ce der-
nier d'avoir brisé malicieusement un
chassis et déterioré les murs d'un ap-
partement.

Il piaide non c>upable, “Procès mer-

DÉCÈS
Samedi dernier est décédée À Québec

à l’Age de 80 ans, MmeHélène Malhiot,
veuve de M. Siméon Lelièvre, mère de
Mme L. P. Pelletier.
Nous offrons à toute Ila famille nos

plus sincères condoléances.

Secret No, 11 de Goo TnoKor
89 | Guérit le Rhume, Toux, Enrouument,

Coqueluche Connu sous le nom de Si-
rop Botanique de Tucker, 429 rue Ornig
en face du Ohamp de Mars.

—) preuve que le piano ‘’Domi-
nion”, tel que fabriqué pour la maison
L. E. N. Pratte est supérieur aux
autres pour le son et la touche, c'est
qu'il est cholei par nos meilleurs ar

tes pour leur propre usage. On peut
se procurer de semblables instruments
à des prix raisonnables et à des condi-
tions facilès, chez M. L. E. N. Pratte,
1676 rue Notre-Dame, Montréal,

Fumes le cigaro Sohmer.

—La meilleure valeur à Montréal, en
fait de parapluies avec manches pla-
quées en nickel, à 81,50 chacun se
trouve chez 8, Carsley.

 

—

—Si vous vous sentez languissant et
bilieux, faites usage de la *! Northrop
& Lyman Vegetable Discovery” et
voun trouverez que c'est une des meil-
leures préparations pour de telles-ma-
ladies. M. S. D. Maginn, Ethel, a fait

de la ‘Northrop & Lyman Ve-
getablo Discovery” et n guéri un cas
sérieux de maladie bilieuse ct de mal
de tête qui le faisaient souffrir depuis
longtemps. _
 

SITUATIONS VACANTES

N DEMANDE à St-Lazaro de Vaudreni
ur la prochaine annés rcolaire trols ins.

titutrices diplümées pour école élémontaire. On
& aussi besoin d'une organiste. S'adrosser &
Monsleur le Curé, St-Lazaro de Vaudroul]né

. Jn

 

 

PAR BENNINE & BARSALOU

Meubles de Ménage
Vénte de Printemps

sont pré-

 

 

. Durant le printemps les soussignée
parés à apporter ue ss

Attention spéciale |
Aux Tentesdes

Nous avons tenant des facilités
res pour diriger ces vuntes, Tout coe qui nous se-
8 0Onflé recovra uno attention particuliére.

&On prêôtera &ux annonces une graudo at

- Prompts rapports et condi-
tions liberales ’

LesDorsonnos qui désirentvendre psuvent ve
ulr nous voir ou nous onvoyerunocarte pestale,

Téléphonce {BOITE7

BENNING & BARSALOU,
8t-jno

Vente - de Nouveautes, etc.
—A L'ENUAN—

Par Benning & Barsalon.
ENCANTEURS

À leurs sallos de vento, aux Nos 86 et88ro
St-Pierre.

Mercredi, le 15 Avril,
850 lots Hardos pour Hommes, Jounee Gensrds po 0 Gens ot

—AUBST—

Lainos et Lainages par ordre das Manu.
facturiers ot des Axonts de Vente.

805 pièces belles laïnes et lairnges 6-4, tous ma-
— Nufacturés pour la saison, comprenant

un choix de beaux Twerds, Etoffcs à Ha
billermente, à Pantalons et Pardesssus,
nouveaux genros ot couleurs,

AUSSI ’
Ut assortiment général de nouveautésen lots

A la convenance des besoins du commerco
dela ville ot de In campagne.

— COMPRENANT—

Cashmires, Etoffes à Robes. Farmer ‘Satine,

Encanteurs.
 

—
"

  

Draps Italiens, Indiennes, Beigos
Bralds, Cheinises et Cal Hy Shert
Cotons, Corscts, Satin, Laine fil
Toile à robe Coupons, Boutons, Notions ©
autres marchandises convenables pour les
Lesoins actuels du commerce.

—AUSSI—

Une consignation Papcterio, Papler à bille
Enveloppes, Plumos, ¥ celle,otoot une are
té d'au articles.

La vonte à10 honres à. m.

 

 

O* TROUVERA une bonne pension avec au
No St Elizabeth. 823

NDEMANDE un cordonnier trés capable
 

rouvrage de pratique ot sachant un
u l'anglais. S'adrosser à mieux Fort

Willlam Est, Ontario, T1-Jno
 

N DEMANDE un bon medecin à Sto-Philo-
inèno, Comté do Chatcauguay. vu lo pro-

chain départ du joune Laburge. 8i lo médecin
ou sa Damo pouvaic alder au chant, toucher
l'orgue, un bon salaire
pour ces charges,

PC DEMA gus et Janat ~ =, © e & moi
par année, S'adrosser par ele Banter à

ino,

t en outre donné
4
 

10

 

 

 

ALOUER Balle de réunion pour cercles ou
Sociétés. S'adromor à L’ NDARD.

A LOUKIt-—Bureaux. S'adressor à L'ErxN
DARD.

A LOUER.
Le magnifique magasin No 114 rue St Lau-

rent. Grande enve Avoc planchor on cimont,
conditions faciles. S'adresser a I'ETENDARD,
No 35 rue St Jacques; 3%jno

ETTRES EN EMAIL BLANO2 pouces, 12
cents, 3 pes 18 counts, 4 pouces,«2 cents, 8. H,

 

 

 

 

 

Martol. peintre d’Ensolgnes et Show Carda”
LS ruo McGill, Bou Téléphono Boll 1477.

72-1an

VISITEZ LE

CO N DES RUES STE CATHERINE ET ST UABAIN
DERNISRE SAISON DU

GRAND TABLEAU REPRÉSENTANT. LE
CRUCIFIEMENT,

JERUSALEM
Etla TERRE SAINTE

SGENESANSEXEMPLEDE SPLENDEURSIMPOSANTES
ADMISSION REDUITEA 26 CTS

Ouvert tous les jours de 9a, m, jusqu'a
10,30. Dimanches: 1 à 10.30 p, m.

MUSEE EDEN
et1e lion des merveilles No#3, tid ot 918

 

rue St-Lauren

La somaino commençant Lundi, le 6 Avril
Nouveatx apectucles altrayants
Curlo: “Farley the Boneless IVoncder,” ‘ The
Manofmany F “ OUa, l'intéressanta Cir.
cassionne, Prof. Le May ct son “ Royal
Punch.” * The Youthful Alountain of Flea”
L'Artiste qui peint votre portra‘t ‘tandis que
vous attendez. Ie Chemin de Fer Electrique.
Mille autrea Nourcaulés. Dans la salle du
théâtre. Nouvolles Figures. Nouveaux sprcta-
cles, Nouve-ux Actes. “ St-Albins Pr he
Light Coy.” Tous spoctacles du genro leplus
élevé. C'est la p'ua lo ot la plus grande ox.HEartes Ouvertos . 22.
tous lesJours à 2.90 4.37, 8 otSOMME
10 ots, adtnisoion générale, 10 .
2aBioges réservés, 10 ots ot 20 otsLa

. no

Nous sommes convaincus
que nous n'avons jamais pu.
blié de témoignages plus ire
récusables que ceux qui at-
testentl'efficacitédatonique
dit “Pastor Kenig's Nerve
Tonic.” Ce rewède mérite
unerecommandation spécia-
le parce qu'oale donne gra-

tement aupauvre.

A Dominion Steam Carpet

Boating Co., Ne 11 rue Her-

mine, N. H. Tabb, Gerant. Tele-

phone Bell 768 ot Federal 810.

 

 

L H. Couru O. E. Jacouxs

GOUTU & JAGQUES
——0; MANUFACTURIERS DE 0;:—

Vermicelle et Macaroni
;. 1540 Rue Notre-Dame . :
‘FARINES et GRAINS

—AGENCE DU—

Manitoba Milling & Brewing:Co, ‘
1450- RUE NOTRE-DAME- 1450

R Aad eeet

se VISITEZ LR. GYCLORAMA MONTREAL
Hh ’

N DEMANDE une bonno culisinièro au No BENNING & BARSALOU,
205 rue Bher brooke, 823

|

83Jad Encanteurs.

N DEMANDE une servanto éralo auOYNotétärue NotreDame0 88 PIANO DROIT

L'ÉTENDAUD.

Emploi demande
Per uno fille qui salt coudre; déeiro s'enga-

fer fille do cbatibre ct avoir uno chambre sou.
‘Jo, Prix $10 par mois. S'adresver & A," V, Bu:
reau L’ NDARD. 823

HAMBRES ET PENSION au No 41 ruodes
Allemands. 54 jno

CYCLORAMA

ans la salle |

Vose & Fils,
Meublesde obambdre àcoucheren Corisier -

en Chène et en Noy-r, Peintures à
Lhuile, Tapis de Bruxelles. eto

A L'ENCAN
Loa soussignés ont reçu instruction de A. L.

Cusson, de vendre à »Chas n, on sa résidence, No 35 rue

Jeudi, le 16 Avril
‘Tous s68 moublos do ménage consistant en un
Plann Droit do Voso & amoublement do

- rabre à couchoren Cerisier, Chène otNoyer,
* Pointuresà l'huile, Rideaux et Portiè Pa
vitre, Tapis de Bouxeolles, Prélart, Gazellern,
on Cuivre, Apparella pour le Gaz, bl

 

meuliles et effots à e |eutles et effe © ménage.

PIANOS ETORC
D'OCCASION UES

detoutps J
mont édullaotàdesformasbelt gray,

[EXERT
1676

~ NotreDame Mowry,
Seul importateur des plancs
©Dominion ot des orpHan.ely

Domluion, 4

CE ~ 2002481111.14,

VENTES A L'ENCAN

PARMARCOTTE FRERT;

VENTE POUR LE COMME
Meroredi, le 15 Avril Prochaia

AU No 96 RUE ST JACQUE

 

Chaussures nosorties Ta
cod Pre

gton rougo ouseline

Chapoaux dofoutre Siouclioirs dn psy
Dentelle Boutons Chleçons
Batisto Foœule.
Fr Satin et doublure Ch
1&0rouicaux Prélarts Ang. Corsets
Laine Berlin ot Fingering Cravates
Valises on cuir 150 donzainey

Aussi, Articles de fantalsicope<* teatre
Vento sans rdeerv

commerce à 10 honros ots conveuables 43

MARCOTTE FRERES,
: Encanteurs,

VENTE POURLE COMMERCE
Jeuds VEndr-di, les 16et 17 hil eos,

Au No 20 rue Ste Hélène, Montréa]
Las soussignés vendrony

au Tagasind6 LINDHAY,GiLMOuSomefaillia, toute la balance de leur fonds de nequeroute. au moutant do $2,000 ot compres;

 

 

eds Bouton
Trdioancs Wincey
Serges homies Blanches

ea)

Chaussettes Cr ciniage go copieur
Bas Gants de kid
Dentetes arts de sole

“es ants eather!

Parapluice Canvas ire
Paranolx Tuilen
Sous-Vétem-nt . l'armor's satin
Faux-Cols Toublures de mars

vatos latistes
Tapis Mouchoirs

tart retell es
3Sloure Artloles de tant

enus of
Moussclina Kite, etc. lela
Un assartimont spltantso : pndde rideaux sem

un grand nombre d'autres marchandes
auleserait troplong d'énumérer,

sors ven
loté convensblesEPre#209 theme

Vente 4 10 hrs chaque jour,

MARCOTTE FRERES
Encanter
 

Vente de Meubles et Fons
de Commerce

AU No 337 RUE ST ANTOINE
VEMDRI DI, 24 AVRIL COURANT À tO HAS OU MIE
Nous vendrons à l'endroit susdit, tou le

moublos de ménage, comprenant. Tapis Taie
en noy P noir, Couchette ct sommier, Mate,
Clhiaisos, Poêle, usteusile de culaine, etc.
i — AUSS! —
Un fonda do cemmorce de fan'aisi

ôches, vaisselle, porcelates Ter
jouets d'enfants, gnrnitures de magasin, $ vitrie
nes, 1 coffre d'outils, etc
Ventesans résorye ot on détail

’ Escanterrs

 

 

on Noyer. Bu ‘eut, tables que l'on pout a >
Chaton, .Vorreri., Ornoments on Porce-

. laine, Lhaises de repos, Sofa. Uno horlogo
*Q . (couplets avoo
ressorts, matolas ct traversins,) Poêles do cui-
sine, de passage, tuyaux ot ustensiles de cui-
sine, etc, ete.

Vente & 10 houres a. m.

BENNING BARSALOU,s3jed & SA LOU a

 

LE PIANOS
Meubles en Acajou, en Noyer,

Benaxsate'ss en Orin, Oreil
lers de Plume, *ervice a di
ner, à dejeuner et à The, Ar
genterie, Cootellerie es Vor
roric, Couchet es simples en
for, tideaux, Tapis, Tanis de
foyer, Prelarts et Pai las-
sons, rablesetChaises de fan:
taisie, Gaseliers «tv Appareils
a Gaz, Refrigerateur, Armol.
re pOur la viande, Mangle,
eto,‘Gravures, Peintures, cou-
leurs a l eau.

 

 

 

Les ronssignés ont reçu instru Mm y
x LAWatson de vendre auNo fesvusane

"Lan, le 20 Avril eourant
Tout les moubles de ménage et les offots d'a
moublement comprenant :

SALON
Tapis de Bruxelles, chalsesd
paès sofa orhomond, aarate

- Ventes -:-
—Du=

PRINTEMPS184
Nous avertissons Ju public en gininl @

nous somines maintenant prête à recevoir ts
tes les comm ‘ndes pour les ventss deméug
ou autrec, qu’on voudra bien nous conte.
Nous nvons fait dss arrangements spxeu

à cel et nous croynna pouvoir répai
dune manière satisfaisanco aux cxigescs §
pablic.
Avec le personnel dont nous disposons db

tont! n partioulière que nous avons to es
apportés aux affaires, nous sommes on Ki #
fuire les ventes à domiolle ou à nos salles «€
promptitudo ot aux conditions less plis Lots

n pourra communiquer avec nous pa!
noller*ont ou Ja poste.
Téléphone Boll No1901......

MARCOTTE & FRERFS,
Eucanteas

95—Ruo St-Jacques-#

emeer

PROPRIETE A VENDRE

Rué Duroouer, Résidence en pierre de ui.
Itue Cath hd
Avenue Argylo “
Rue 8r Urbain, floc en brique
“StGabriel, Révidence en brique
ot um, Résidence en Lriques &t
* Robin, Magasin et résiderce 68
** Dorchester, Résidence en pierre a
“ Bt Cha-Borrommée, ence «

… St Laurent, Révidonco on brigoss?

n . rideau,
marbre, rideaux d'une grande richesso. peintu-

 

res et gravures, ors on cristal, gril, plano . Hé jen
chickoring. ’ raManco,RésidenceenploreAew

. t
SALLE À MANGER, | Bea QS rte dos achetours at cabdrs

purstable quel onpeut«agrandir8, ~olontd ‘fueiles 8 à
chaise Pa : MP:

coussins, pstions et brackou,peinture,ote i %8THO sons0

L'OFFICE. i 164 rue 81 Ju”
Porcelaing, verrorio, services A thé, articl me

dESHSaevre | => roker otc., ¢ : Ny, ohmerLa Fumes le oigare 8

Prélart. Gong, Tables, Chalses, Peintures
res colorieacoter bos, Gravuros, oto., Pendaata pour

Mout CHAMBRESA COUCHER
eubles en Noyer noir avec déusus en bre.

grand Garde-ro 2 en acajou. Commodos,Lits
on fer, très beaux matelas de Crin, simplos oi
doublos, Oro.llors de plumos, Ta

ean,Spaniels MiKloet
gerie, oto., oto, po & eaux, Lin

Py à Po os = Cartobleo x, pitres, trois Pianos,
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Mengie, Cuvetter, Boaux, HA, fortesder

CUISINE.
Amerieain Range, bouilloireen cuivre, couver-
tes de plats, balan tabl
lesuste! os ordinaire 96, chalsoot
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Sonhetten en fer, bureaux, lavemaine pote-
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BENNING & BARSALOU.
84-jad Encanteurs,

Fumesle sigare Sehmer,
 

 

Provinces à ébec, Distrio Montréal.
urEPEEE No, 10199, ur
2Paulin demandeur vs Marie Houle ot vir

endeurs.
Le 2318 e d'Avril 1801 h vant-:

midi auBeatie dela défendoores Noel A

MeitSouda,au plus À vaneat¢ haut of
ernierenchérisseur, les mioublesoffots du dit

| eur, saisis en ce cause, consistant
‘en un lot de poulesmeubles deménage, sto.,ste,

Conditions, argent comptent, }
re F.FIORINAZ, H. Cis.
Montréal, 19AvriliseL Hs
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_ PILULES DE JOB MOSES
' Cette médecine inappréciatie est jock

ces à a
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fatten par leur gensdélaisgueur aaxf cs dee it
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re Pisis vielle te
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e
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ce ar ou rdansla© m ¢
viennent un véritable bienfait, ebà lugged
de l'accouchement ces pilules dovraien! pe

sos pendant Jes deux où trois

cèdent. Les bienfaits qu'on esSE
incaleulabless elles fortifeut a a

elles previonnent la faiblesse,! onorpChat

procurent du confortà a fe jobber a
Dans tous los cos Diajoreins19 52

spinal dans
bros, d'ypulsement, de battemesnle #
altutde fleurs blanches aus wore

à la constituti :
aenduespar tous les marchands é

“Diem comptesa22
"Ten Moses,Nowvork, pr dale À
31,00 et12i0 pour is

throp Toronto, Ont, er

hoo. District de "
a ProTinee de Qu1a Cité de M
‘4117, ny

eau rlonandenr ro.
Louls J eetNiss. bo
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